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HER MAJESTY, by and with the advice and 
consent of the Legislative Assembly of the 
Province of Ontario, enacts as follows: 
PARTI 
ADVISORY SERVICE 
1.-(1) The Minister of Labour may estab-
Iish a service to assist employers, trade 
unions and employees to respond to changes 
in the work force, in technology and in the 
economy through co-operation and innova-
tion. 
(2) The further objectives of the service 
are as may be determined by the Minister. 
PARTll 
LABOUR REIATIONS ACT 
2.-(1) The definition of "member" in 
subsection 1 (1) of the Labour Relations Act is 
repealed. 
(2) Subsection 1 (3) of the Act is repealed 
and the following substituted: 
(3) For the purposes of this Act, no per-
son shall be deemed to be an employee who, 
in the opinion of the Board, exercises mana-
gerial functions or is employed in a confiden-
tial capacity in matters relating to labour 
relations. 
(3) Section 1 of the Act is amended by add-
ing the following subsections: 
(3.1) For the purposes of this Act, volun-
tary recognition of a trade union is consid-
ered to occur when an employer and the 
trade union agree that the employer recog-
nizes the trade union as the exclusive bar-
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SA MAJESTÉ, sur l'avis et avec le consente-
ment de l'Assemblée législative de la pro-




1 (1) Le ministre du Travail peut établir :ii;::; con-
un service en vue d'aider les employeurs, les 
syndicats et les employés à s'adapter, en 
ayant recours à la coopération et l'innova-
tion, aux changements survenant dans la 
main-d'oeuvre, la technologie et l'économie. 
(2) Les autres objectifs du service sont Objectifs 
ceux que fixe le ministre. 
PARTIEU 
LOI SUR LES REIATIONS DE TRAVAIL 
2 (1) La définition de «membre» au para-
graphe 1 (1) de la Loi sur les relations de 
travail est abrogée. 
(2) Le paragraphe 1 (3) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(3) Pour l'application de la présente loi, 
nul n'est réputé un employé si, de l'avis de la 
Commission, il exerce des fonctions de direc-
tion ou est employé à un poste de confiance 
ayant trait aux relations de travail. 
(3) L'article 1 de la Loi est modifié par 
adjonction des paragraphes suivants : 
(3.1) Pour l'application de la présente loi, 
un syndicat est considéré comme étant volon-
tairement reconnu lorsqu'un employeur et le 
syndicat conviennent que l'employeur 
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gain ing agent of the employees in a defined 
bargaining unit and the agreement is in writ-
ing signed by the parties. 
(3.2) For the purposes of this Act, the 
date on which voluntary recognition is con-
sidered to occur is the date on which the 
employer and the trade union sign the agree-
ment described in subsection (3.1). 
3. The heading preceding section 2 of the 
Act is repealed and the following substituted: 
APPLI CATION AND PURPOSES 
OF THE ACT 
4.-(1) Clause 2 (a) of the Act is repealed. 
(2) Clauses 2 (b) and (c) of the Act are 
repealed and the following substituted: 
(b) to a person employed in agriculture, 
hunting or trapping, except as pro-
vided under subsection (2); 
(c) to a person, other than an employee 
of a municipality or a person 
employed in silviculture, who is 
employed in horticulture by an 
employer whose primary business is 
agriculture or horticulture, except as 
provided under subsection (2). 
(3) Section 2 of the Act is arnended by 
striking out "or" at the end of clause (e), by 
adding "or" at the end of clause (t) and by 
adding the following clause: 
(g) to a physician to whom the Ontario 
Medical Association Dues Act, 1991 
applies or to an intern or a resident 
described in subsection 1 (2) of that 
Act. 
(4) Section 2 is further amended by adding 
the following subsection: 
(2) The Act applies to a person employed 
in such class of agricultural or horticultural 
operations as may be prescribed by regula-
tion. 
5. The Act is amended by adding the fol-
lowing section: 
2.1 The following are the purposes of this 
Act: 
1. To ensure that workers can freely 
exercise the right to organize by pro-
tecting the right of employees to 
choose, join and be represented by a 
trade union of their choice and to par-
ticipate in the lawful activities of the 
trade union. 
2. To encourage the process of collective 
bargaining so as to enhance, 
ciateur des employés compris dans une unité 
de négociation définie et que l'accord a été 
conclu par écrit et signé par les parties. 
(3.2) Pour l'application de la présente loi, 
la date à laquelle la reconnaissance volon-
taire est considérée comme s'étant produite 
est celle où l'employeur et le syndicat signent 
l'accord visé au paragraphe (3.1 ). 
3 L'intertitre précédant l'article 2 de la 
Loi est abrogé et remplacé par ce qui suit : 
CHAMP D'APPLICATION ET OBJETS 
DE LA Lol 
4 (1) L'alinéa 2 a) de la Loi est abrogé. 
(2) Les alinéas 2 b) et c) de la Loi sont 
abrogés et remplacés par ce qui suit : 
b) à la personne qui est employée dans 
l'agriculture ou employée à la chasse 
ou au piégeage, sauf comme le prévoit 
le paragraphe (2); 
c) à la personne, autre qu'un employé 
d'une municipalité ou une personne 
employée dans la sylviculture, qui est 
employée dans l'horticulture par un 
employeur dont l'entreprise principale 
est l'agriculture ou l'horticulture, sauf 
comme le prévoit le paragraphe (2). 
(3) L'article 2 de la Loi est modifié par 
adjonction de l'alinéa suivant : 
g) au médecin auquel s'applique la Loi 
de 1991 sur les cotisations de /'Ontario 
Medica/ Association ni aux internes ou 
médecins résidents visés au paragraphe 
1 (2) de cette loi. 
(4) L'article 2 est modifié en outre par 
adjonction du paragraphe suivant : 
(2) La Loi s'applique à la personne qui est 
employée dans toute catégorie d'activités 
agricoles ou horticoles que peuvent prescrire 
les règlements. 
5 La Loi est modifiée par adjonction de 





2.1 Les objets de la présente loi sont les Objets 
suivants: 
1. Veiller à ce que les travailleurs puis-
sent exercer librement le droit d'asso-
ciation en protégeant le droit des 
employés de choisir le syndicat de leur 
choix, d'y adhérer, d'être représentés 
par lui et de participer à ses activités 
légitimes. 
2. Encourager le processus de négocia-
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i. the ability of employees to nego-
tiate terms and conditions of 
employment with their employer, 
ii. the extension of co-operative 
approaches between employers 
and trade unions in adapting to 
changes in the economy, develop-
ing work force skills and promot-
ing workplace productivity, and 
iii. increased employee participation 
in the workplace. 
3. To promote harmonious labour rela-
tions, industrial stability and the ongo-
ing seulement of differences between 
employers and trade unions. 
4. To provide for effective, fair and expe-
ditious methods of dispute resolution. 
and the Act is further amended by repealing 
the preamble to the Act. 
6. Subsection S (3) of the Act is repealed 
and the following substituted: 
(3) If the parties have not entered into a 
collective agreement after voluntary recogni-
tion of the trade union bas occurred and the 
Board bas not made a declaration under sec-
tion 61, another trade union may, subject to 
section 62, apply to the Board for certifica-
tion as bargaining agent of any of the 
employees in the bargaining unit defined in 
the recognition agreement only after the 
expiration of one year from the date on 
which voluntary recognition occurred. 
7. -( 1) Section 6 of the Act is amended by 
adding the following subsections: 
(2.1) A bargaining unit consisting of full-
time employees and part-time employees 
shall be deemed by the Board to be a unit of 
employees appropriate for collective bargain-
ing. 
(2.2) Despite subsection (2.1), the Board 
shall determine that separate bargaining units 
for full-time and for part-time employees are 
appropriate if it is satisfied that Jess than 55 
per cent of the employees in a single unit of 
full-time and part-time employees are mem-
bers of the trade union on the date the union 
applies for certification or have applied to 
become members on or before that date. 
However, the Board may determine that one 
bargaining unit consisting of both full-time 
and part-time employees is appropriate if 
i. développer l'aptitude 
employés à négocier des 





ii. élargir davantage les démarches 
de coopération entre les 
employeurs et les syndicats pour 
ce qui est de s'adapter aux chan-
gements qui surviennent dans 
l'économie, de développer les 
compétences professionnelles de 
la main-d'oeuvre et de favoriser 
la productivité dans le lieu de tra-
vail, 
iii. accroître davantage la participa-
tion des employés dans le lieu de 
travail. 
3. Favoriser des relations de travail har-
monieuses, la stabilité au travail et le 
règlement suivi des différends entre 
employeurs et syndicats. 
4. Prévoir des méthodes de résolution 
des différends efficaces, justes et rapi-
des. 
et la Loi est modifiée en outre par abrogation 
du préambule de la Loi. 
6 Le paragraphe S (3) de la Loi est abrogé 
et remplacé par ce qui suit : · 
(3) Si les parties n'ont pas conclu de con-
vention collective après que le syndicat a été 
reconnu volontairement et que la Commis-
sion n'a pas fait la déclaration prévue à l'arti-
cle 61, un autre syndicat peut, sous réserve 
de l'article 62 et s'il s'est écoulé un délai d'un 
an à compter de la date de la reconnaissance 
volontaire, demander à la Commission par 
voie de requête de l'accréditer comme agent 
négociateur d'employés compris dans l'unité 
de négociation définie dans l'accord. 
7 (1) L'article 6 de la Loi est modifié par 
adjonction des paragraphes suivants : 
(2.1) Une unité de négociation se compo-
sant d'employés à temps plein et d'employés 
à temps partiel est réputée par la Commis-
sion être une unité d'employés appropriée 
pour négocier collectivement. 
(2.2) Malgré le paragraphe (2.1), la Com-
mission détermine que des unités de négocia-
tion distinctes pour des employés à temps 
plein et des employés à temps partiel sont 
appropriées si elle est convaincue que moins 
de 55 pour cent des employés compris dans 
une seule unité d'employés à temps plein et 
d'employés à temps partiel sont membres du 
syndicat à la date où le syndicat présente une 
requête en accréditation ou ont demandé à 
devenir membres à cette date ou avant cel-
le-ci. Toutefois, la Commission peut détermi-
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establishing two units would result in a unit 
consisting of only one employee. 
(2.3) Subsections (2.1) and (2.2) do not 
apply with respect to bargaining units of 
employees described in subsection (3) or bar-
gaining units in the construction industry. 
(2-4) On an application for certification to 
which subsection (2.2) applies, the Board 
shall combine the bargaining units for full-
time and for part-time employees into one 
bargaining unit if it is satisfied that the trade 
union could otherwise be certified as the bar-
gaining agent for the employees in each of 
the bargaining units separately. 
(2.5) Despite subsections (2.1) and (2.2), 
the Board may determine that separate bar-
gaining units for full-time and for part-time 
employees are appropriate if the trade union 
applying for certification or another trade 
union is the bargaining agent for either the 
full-time or the part-time employees. 
(2) Subsection 6 (4) of the Act is repealed 
and the following substituted: 
(4) Subsections (4.1) and (4.2) apply with 
respect to employees who are entitled to 
practise one of the following professions in 





4. Land Surveying. 
5. Law. 
( 4.1) A bargaining unit consisting solely of 
employees who are members of the same 
profession shall be deemed by the Board to 
be a unit of employees appropriate for col-
lective bargaining. 
(4.2) Despite subsection (4.1), the Board 
may include the employees described in sub-
section ( 4.1) in a bargaining unit with other 
employees if the Board is satisfied that a 
majority of the employees described in sub-
section ( 4.1) wish to be included in the bar-
gaining unit. 
(3) Section 6 is further amended by adding 
the following subsections: 
(6) A bargaining unit consisting solely of 
guards who monitor other employees shall be 
sant d'employés à temps plein et d 'employés 
à temps partiel est appropriée si le fait de 
former deux unités résulterait en une unité 
ne se composant que d'un seul employé. 
(2.3) Les paragraphes (2.1) et (2.2) ne 
s'appliquent pas à l'égard des unités de négo-
ciation comprenant des employés visés au 
paragraphe (3) ni à l'égard des unités de 
négociation dans l'industrie de la construc-
tion. 
(2-4) Sur requête en accréditation à 
laquelle s'applique le paragraphe (2.2), la 
Commission combine en une seule unité de 
négociation les unités de négociation pour les 
employés à temps plein et pour les employés 
à temps partiel si elle est convaincue que le 
syndicat pourrait autrement être accrédité 
comme agent négociateur des employés de 
chacune des unités de négociation séparé-
ment. 
(2.5) Malgré les paragraphes (2.1) et 
(2.2), la Commission peut déterminer que 
des unités de négociation distinctes pour des 
employés à temps plein et des employés à 
temps partiel sont appropriées si le syndicat 
qui présente une requête en accréditation ou 
un autre syndicat est l'agent négociateur soit 
des employés à temps plein, soit des 
employés à temps partiel. 
(2) Le paragraphe 6 (4) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(4) Les paragraphes (4.1) et (4.2) s'appli-
quent à l'égard des employés qui sont habili-
tés à exercer l'une des professions suivantes 
en Ontario et qui sont employés en leur qua-






(4.1) L'unité de négociation qui se com-
pose uniquement d'employés qui sont mem-
bres de la même profession est réputée par la 
Commission être une unité d'employés 
appropriée pour négocier collectivement. 
(4.2) Malgré le paragraphe (4.1), la Com-
mission peut inclure les employés visés au 
paragraphe ( 4.1) dans une unité de négocia-
tion avec d'autres employés si elle est con-
vaincue que la majorité des employés visés 
au paragraphe ( 4.1) désirent être inclus dans 
l'unité de négociation. 
(3) L'article 6 est modifié en outre par 
adjonction des paragraphes suivants : 
(6) L'unité de négociation qui se compose 
uniquement de gardiens qui surveillent d'au-
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deemed by the Board to be a unit of employ-
ees appropriate for collective bargaining, 
(a) if the applicant trade union or the 
employer requests that the Board do 
so; _and 
(b) if the Board is satisfied that the moni-
toring of other employees would give 
rise to a conflict of interest if the 
guards were included in a bargaining 
unit with the employees they monitor. 
(7) The Board may include other guards 
in the bargaining unit described in subsection 
(6). 
8. Sections 7 and 8 of the Act are repealed 
and the following substituted: 
7.-(1) On application by the employer or 
trade union, the Board may combine two or 
more bargaining units consisting of employ-
ees of an employer into a single bargaining 
unit if the employees in each of the bargain-
ing units are represented by the same trade 
union. 
(2) On an application under subsection (1) 
that is considered together with an applica-
tion for certification, the Board may do the 
following: 
1. Combine the bargaining unit to which 
the certification application relates 
with one or more existing bargaining 
units if the certification application is 
made by the trade union that repre-
sents the employees in those existing 
bargaining units. 
2. Combine the bargaining unit to which 
the certification application relates 
with other proposed bargaining units if 
the certification application is made by 
the trade union applying for certifica-
tion for the other proposed bargaining 
units. 
3. Combine the bargaining unit to which 
the certification application relates 
with both existing and proposed bar-
gaining units if the certification appli-
cation is made by the trade union that 
represents the employees in those 
existing bargaining units and that has 
applied for certification for the other 
proposed bargaining units. 
(3) The Board may take into account such 
factors as it considers appropriate and shall 
consider the extent to which combining the 
bargaining units, 
(a) would facilitate viable and stable col-
lective bargaining; 
être une unité d'employés appropriée pour 
négocier collectivement si les conditions sui-
vantes sont réunies : 
a) le syndicat requérant ou l'employeur 
demande à la Commission de le faire; 
b) la Commission est convaincue que la 
surveillance d'autres employés résulte-
rait en un conflit d'intérêt si les gar-
diens étaient compris dans une unité 
de négociation avec les employés qu'ils 
surveillent. 
(7) La Commission peut inclure d'autres Idem 
gardiens dans l'unité de négociation visée au 
paragraphe (6). 
8 Les articles 7 et 8 de la Loi sont abrogés 
et remplacés par ce qui suit : 
7 (1) Sur requête de l'employeur ou du 
syndicat, la Commission peut combiner en 
une seule unité de négociation deux unités de 
négociation ou plus se composant d'employés 
d'un employeur si les employés compris dans 
chaque unité de négociation sont représentés 
par le même syndicat. 
(2) Sur requête visée au paragraphe (1) 
avec laquelle est examinée une requête en 
accréditation, la Commission peut faire ce 
qui suit: 
1. Combiner l'unité de négociation visée 
par la requête en accréditation avec 
une ou plusieurs unités de négociation 
existantes si la requête en accrédita-
tion est présentée par le syndicat qui 
représente les employés compris dans 
ces unités de négociation existantes. 
2. Combiner l'unité de négociation visée 
par la requête en accréditation avec 
d'autres unités de négociation propo-
sées si la requête en accréditation est 
présentée par le syndicat qui demande, 
par voie de requête, à être accrédité 
pour les autres unités de négociations 
proposées. 
3. Combiner l'unité de négociation visée 
par la requête en accréditation avec les 
unités de négociation existantes et pro-
posées si la requête en accréditation 
est présentée par le syndicat qui 
représente les employés compris dans 
ces unités de négociation existantes et 
qui a demandé, par voie de requête, à 
être accrédité pour les autres unités de 
négociation proposées. 
(3) La Commission peut tenir compte des 
facteurs qu'elle estime appropriés et juge 
dans quelle mesure le fait de combiner les 
unités de négociation, selon le cas : 
a) faciliterait une négociation collective 
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(b) would reduce fragmentation of bar-
gaining units; or 
(c) would cause serious labour relations 
problems. 
( 4) In the case of manufacturing ope ra-
tions, the Board shall not combine bargain-
ing units of employees at two or more geo-
graphically separate places of operations if 
the Board considers that a combined bargain-
ing unit is inappropriate because the 
employer has established that combining the 
units will interfere unduly with, 
(a) the employer's ability ta continue sig-
nificantly different methods of opera-
tion or production at each of those 
places; or 
(b) the employer's ability ta continue ta 
operate those places as viable and 
independent businesses. 
(5) In combining bargaining units, the 
Board may amend any certificate or any pro-
vision of a collective agreement and may 
make such other orders as it considers appro-
priate in the circumstances. 
(6) This section does not apply with 
respect ta bargaining units in the construc-
tion industry. 
8.-(1) Upon an application for certifica-
tion, the Board shall ascertain, 
(a) the number of employees in the bar-
gaining unit on the certification appli-
cation date; and 
(b) the number of those employees who 
are members of the trade union on 
that date or who have applied ta 
become members on or before that 
date. 
(2) The Board shall direct that a represen-
tation vote be taken if it is satisfied that at 
least 40 per cent and not more than 55 per 
cent of the employees in the bargaining unit 
are members of the trade union on the certi-
fication application date or have applied ta 
become members on or before that date. 
(3) The Board may direct that a represen-
tation vote be taken if it is satisfied that 
more than 55 per cent of the employees in 
the bargaining unit are members of the trade 
union on the certification application date or 
have applied to become members on or 
before that date. 
b) réduirait la fragmentation des unités 
de négociation; 
c) occasionnerait de graves problèmes au 
niveau des relations de travail. 
(4) Dans le cas d'activités de fabrication, 
la Commission ne doit pas combiner d'unités 
de négociation comprenant des employés à 
deux lieux d'exploitation géographiquement 
distincts ou plus si elle estime qu'une unité 
de négociation combinée est inappropriée 
parce que l'employeur a établi que le fait de 
combiner les unités nuirait indûment, selon 
le cas: 
a) à la capacité de l'employeur de main-
tenir des méthodes d'exploitation ou 
de production qui diffèrent de façon 
importante à chacun de ces lieux d'ex-
ploitation; 
b) à la capacité de l'employeur de conti-
nuer d'exploiter ces lieux comme des 
entreprises viables et indépendantes. 
(5) Lorsqu'elle combine des unités de 
négociation, la Commission peut modifier un 
certificat d'accréditation ou une disposition 
d'une convention collective et peut rendre les 
autres ordonnances qu'elle estime appro-
priées dans les circonstances. 
(6) Le présent article ne s'applique pas à 
l'égard des unités de négociation dans l'in-






8 (1) Sur requête en accréditation, la Adhésion au 
Commission vérifie : syndicat 
a) le nombre d'employés compris dans 
l'unité de négociation à la date de la 
présentation de la requête en accrédi-
tation; 
b) le nombre de ces employés qui sont 
membres du syndicat à cette date ou 
qui ont demandé à devenir membres à 
cette date ou avant celle-ci. 
(2) La Commission ordonne la tenue d'un 
scrutin de représentation si elle est convain-
cue qu'au moins 40 pour cent et au plus 55 
pour cent des employés compris dans l'unité 
de négociation sont membres du syndicat à la 
date de la présentation de la requête en 
accréditation ou ont demandé à devenir 
membres à cette date ou avant celle-ci. 
(3) La Commission peut ordonner la tenue 
d 'un scrutin de représentation si elle est con-
vaincue que plus de 55 pour cent des 
employés compris dans l'unité de négociation 
sont membres du syndicat à la date de la 
présentation de la requête en accréditation 
ou ont demandé à devenir membres à cette 
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( 4) The Board shall oot consider the fol-
lowing evidence if it is filed or presented 
after the certification application date: 
1. Evidence that an employee is a mem-
ber of a trade union, bas applied to 
become a member or has otherwise 
expressed a desire to be represented 
by a trade union. 
2. Evidence that an employee who had 
become or had applied to become a 
member of a trade union bas can-
celled, revoked or resigned bis or ber 
membership or application for mem-
bership or bas otherwise expressed a 
desire not to be represented by a trade 
union. 
3. Evidence that an employee who had 
become or had applied to become a 
member of a trade union has done 
anything described in paragraph 2 but 
bas subsequently changed his or her 
mind by becoming a member again, by 
reapplying for membership or by oth-
erwise expressing a desire to be repre-
sented by a trade union. 
(5) The Board shall not consider evidence 
of a matter described in paragraph 1, 2 or 3 
of subsection (4) that is filed on or before the 
certification application date unless it is in 
writing and signed by each employee con-
cerned. 
(6) The Board may consider evidence of a 
matter described in paragraph 2 or 3 of sub-
section (4) but only for the purpose of decid-
iog whether to make a direction under sub-
section (3) and only if the evidence is filed or 
presented on or before the certification appli-
cation date and is in writing and signed by 
each employee concerned. 
(7) Subsections (4) and (5) do not prevent 
the Board from, 
(a) considering whether, on or before the 
certification application date, section 
65, 67 or 71 bas been contravened or 
there has been fraud or misrepresenta-
tion; 
(b) requmng that evidence of a matter 
described in paragraph 2 or 3 of sub-
section ( 4) that is filed or presented on 
or before the certification application 
date and is in writing and signed by 
each employee concerned be proven to 
be a voluntary expression of the 
wishes of the employee; or 
( 4) La Commiss ion ne doit pas tenir 
compte des preuves suivantes qui sont dépo-
sées ou présentées après la date de la présen-
tation de la requête en accréditation : 
1. Une preuve selon laquelle un employé 
est membre d'un syndicat, a demandé 
à devenir membre ou a autrement 
exprimé son désir d'être représenté 
par un syndicat. 
2. Une preuve selon laquelle un employé 
qui était devenu membre d'un syndicat 
ou avait demandé à le devenir a 
annulé, révoqué ou abandonné son 
adhésion ou sa demande d'adhésion ou 
a exprimé autrement son désir de ne 
pas être représenté par un syndicat. 
3. Une preuve selon laquelle un employé 
qui était devenu membre d'un syndicat 
ou avait demandé à le devenir a fait 
quoi que ce soit qui est mentionné à la 
disposition 2, mais a changé d'idée par 
la suite en redevenant membre, en 
demandant à nouveau à devenir mem-
bre ou en exprimant autrement son 
désir d'être représenté par un syndicat. 
(5) La Commission ne doit tenir compte 
d'une preuve d'une question visée à la dispo-
sition 1, 2 ou 3 du paragraphe (4) qui est 
déposée à la date de la présentation de la 
requête en accréditation ou avant cette date 
que si elle est sous forme écrite et signée par 
chaque employé visé. 
(6) La Commission ne peut tenir compte 
d'une preuve d'une question visée à la dispo-
sition 2 ou 3 du paragraphe (4) que dans le 
but de décider s'il y a lieu de rendre une 
ordonnance en vertu du paragraphe (3) et 
seulement si la preuve est déposée ou pré-
sentée à la date de la présentation de la 
requête en accréditation ou avant cette date 
et qu'elle est sous forme écrite et signée par 
chaque employé visé. 
(7) Les paragraphes ( 4) et (5) n'ont pas 
pour effet d'empêcher la Commission : 
a) de tenir compte de la question de 
savoir si, à la date de la présentation 
de la requête en accréditation ou avant 
cette date, il a été contrevenu à l'arti-
cle 65, 67 ou 71 ou s'il y a eu fraude 
ou déclaration inexacte; 
b) d 'exiger qu ' il soit prouvé qu ' une 
preuve d'une question visée à la dispo-
sition 2 ou 3 du paragraphe (4) qu i est 
déposée ou présentée à la date de la 
présentation de la requête en accrédi-
tation ou avant cette date et qui est 
sous forme écrite et signée par chaque 
employé visé représente l'expression 
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(c) considering, in relation to evidence of c) de tenir compte, en ce qui concerne 
a matter described in paragraph 1, 2 une preuve d'une question visée à la 
or 3 of subsection (4) that is filed or disposition 1, 2 ou 3 du paragraphe (4) 
presented on or before the certifica- qui est déposée ou présentée à la date 
tion application date and is in writing de la présentation de la requête en 
and signed by each employee con- accréditation ou avant cette date et qui 
cerned, further evidence identifying or est sous forme écrite et signée par cha-
substantiating that evidence. que employé visé, d'une preuve addi-
tionnelle qui identifie ou appuie cette 
preuve 
9. Subsection 9 (4) of the Act is amended 
by striking out "subsection 7 (2)" at the end 
and substituting "section 8". 
1 O. The Act is further amended by adding 
the following sections: 
9.1-(1) If a representation vote is taken, 
the Board shall certify the trade union as the 
bargaining agent of the employees in the bar-
gaining unit if more than 50 per cent of the 
ballots cast are cast in favour of the trade 
union. 
(2) If no representation vote is taken, the 
Board shall certify the trade union as the 
bargaining agent of the employees in the bar-
gaining unit if it is satisfied that more than 55 
per cent of the employees are members of 
the trade union on the certification applica-
tion date or have applied to become mem-
bers on or before that date. 
9.2 If the Board considers that the true 
wishes of the employees of an employer or of 
a member of an employers' organization 
respecting representation by a trade union 
are not likely to be ascertained because the 
employer, employers' organization or a per-
san acting on behalf of either has contra-
vened this Act, the Board may, on the appli-
cation of the trade union, certify the trade 
union as the bargaining agent of the employ-
ees in the bargaining unit. 
11. Subsection 10 (3) of the Act is repealed 
and the following substituted: 
(3) For the purposes of sections 8, 9 and 
9.1 , a persan who is a member of any con-
stituent trade union of a council or who has 
applied to become a member of one shall be 
deemed by the Board to be a member of the 
council or to have applied to become a mem-
ber of it. 
12. The Act is further amended by adding 
the following section: 
11.1-( 1) This section a pp lies with respect 
to premises to which the public normally has 
access and from which a person occupying 
the premises would have a right to remove 
individuals. 
9 Le paragraphe 9 (4) de la Loi est modifié 
par substitution, à «du paragraphe 7 (2)» à la 
fin, de «de l'article 8». 
10 La Loi est modifiée en outre par 
adjonction des articles suivants : 
9.1 (1) S'il est tenu un scrutin de repré-
sentation, la Commission accrédite le syndi-
cat comme agent négociateur des employés 
compris dans l'unité de négociation si plus de 
50 pour cent des bulletins de vote sont en 
faveur du syndicat. 
(2) S'il n'est tenu aucun scrutin de repré-
sentation, la Commission accrédite le syndi-
cat comme agent négociateur des employés 
compris dans l'unité de négociation si elle est 
convaincue que plus de 55 pour cent des 
employés sont membres du syndicat à la date 
de la présentation de la requête en accrédita-
tion ou ont demandé à le devenir à cette date 
ou avant celle-ci. 
9.2 Si la Commission juge que les désirs 
véritables des employés d'un employeur ou 
d'un membre d'une association patronale 
quant à leur représentation par un syndicat 
ne seront vraisemblablement pas vérifiés du 
fait que l'employeur, l'association patronale 
ou quiconque agit pour leur compte a contre-
venu à la présente loi, la Commission peut, 
sur requête du syndicat, accréditer le syndi-
cat comme agent négociateur des employés 
compris dans l'unité de négociation. 
11 Le paragraphe 10 (3) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(3) Pour l'application des articles 8, 9 et 
9.1, la personne qui est membre d'un syndi-
cat qui fait partie d'un conseil ou qui a 
demandé à le devenir est réputée par la 
Commission être membre du conseil ou avoir 
demandé à le devenir. 
12 La Loi est modifiée en outre par 
adjonction des articles suivants : 
11.1 (1) Le présent article s'applique à 
l'égard des lieux auxquels le public a généra-
lement accès et desquels une personne qui 














(2) Employees and persans acting on 
behalf of a trade union have the right to be 
present on premises described in subsection 
(2) Les employés et les personnes qui agis- Droit d'accès à des fins de 
sent pour le compte d'un syndicat ont le droit syndicalisation 
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(1) for the purpose of attempting to persuade 
employees to join a trade union. Attempts to 
persuade the employees may be made only at 
or near but outside the entrances and exits to 
the employees' workplace. 
(3) During a Iock-out or lawful strike, 
individuals have the right to be present on 
premises described in subsection (1) for the 
purpose of picketing, in connection with the 
Iock-out or strike, the operations of an 
employer or a persan acting on behalf of an 
employer. The picketing may occur only at 
or near but outside the entrances and exits to 
the operations. 
(4) No persan shall interfere with the 
exercise of a right described in subsection (2) 
or (3). 
(5) On application, the Board may impose 
such restrictions on the exercise of a right 
described in subsection (2) or (3) as it consid-
ers appropriate in order to prevent the undue 
disruption of the operations of the applicant. 
(6) An application respecting the exercise 
or alleged exercise of a right described in 
subsection (2) or (3) may be made only to 
the Board and no action or proceeding other-
wise lies at law. 
(7) A party to an order made under sub-
section (5) may file it, excluding the reasons, 
in the prescnbed form in the Ontario Court 
(General Division) and it shall be entered in 
the same way as an order of that court and is 
enforceable as such. 
(8) In the event of a conflict between a 
right described in subsection (2) or (3) and 
other rights established at common law or 
under the Trespass to Property Act, the right 
described in those subsections prevails. 
13. Section 12 of the Act is repealed. 
14. The heading preceding section 14 of 
the Act is repealed and the following 
substituted: 
NEGOTIATION OF AGREEMENTS 
15. Section 14 of the Act is repealed and 
the following substituted: 
14. Following certification or voluntary 
recognition, the trade union shall give the 
employer written notice of its desire to bar-
gain with a view to making a collective agree-
ment. 
16. Subsection 16 (3) of the Act ls repealed 
and the following substituted: 
(3) Upon the request of either party fol-
lowing voluntary recognition, the Minister 
may appoint a conciliation officer to confer 
graphe (1) pour tenter de persuader des 
employés d'adhérer à un syndicat. Ils ne peu-
vent tenter de persuader des employés qu 'à 
l'extérieur du lieu de travail des employés et 
seulement aux entrées et aux sorties de celui-
ci ou à proximité de ces entrées et sorties. 
(3) Pendant un lock-out ou une grève Droit d 'accès 
à des fins de 
licite, les particuliers ont le droit d'être pré- piquetage 
sents dans les lieux visés au paragraphe ( 1) 
pour faire du piquetage, dans le cadre du 
lock-out ou de la grève, à l'extérieur des ins-
tallations de l'employeur ou de quiconque 
agit en son nom. lis ne peuvent faire du 
piquetage qu'à l'extérieur des installations et 
seulement aux entrées et aux sorties de cel-
les-ci ou à proximité de ces entrées et sorties. 
(4) Nul ne doit entraver l'exercice d'un Interdiction 
droit prévu au paragraphe (2) ou (3). 
(5) Sur requête, la Commission peut 
subordonner aux restrictions qu 'elle juge 
appropriées l'exercice d'un droit prévu au 
paragraphe (2) ou (3), afin d'empêcher un 
dérangement indu des activités du requérant. 
(6) La requête concernant l'exercice ou 
l'exercice prétendu d'un droit prévu au para-
graphe (2) ou (3) ne peut être présentée qu'à 
la Commission et nulle action ou instance 
n'est autrement recevable en droit. 
(7) Une partie à une ordonnance rendue 
aux termes du paragraphe (5) peut déposer 
celle-ci sans les motifs selon la formule pres-
crite à la Cour de !'Ontario (Division géné-
rale). Cette ordonnance est consignée de la 
même façon qu'une ordonnance de la Cour 
et est exécutoire au même titre. 
(8) En cas d'incompatibilité entre un droit 
prévu au paragraphe (2) ou (3) et d'autres 
droits établis en common law ou en vertu de 
la Loi sur l'entrée sans autorisation, le droit 
prévu à ces paragraphes l'emporte. 
13 L'article 12 de la Loi est abrogé. 
14 L'intertitre précédant l'article 14 de la 
Loi est abrogé et remplacé par ce qui suit : 
NÉGOCIATION DE CONVENTIONS 
1 S L'article 14 de la Loi est abrogé et rem-
placé par ce qui suit : 
14 À la suite de son accréditation ou de 
sa reconnaissance volontaire, le syndicat 
donne à l'employeur un avis écrit de son 
intention de négocier en vue de conclure une 
convention collective. 
16 Le paragraphe 16 (3) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(3) À la demande de l'une ou l'autre par-
tie à la suite de la reconnaissance volontaire, 
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with the parties and endeavour to effect a 
collective agreement. 
17. Clause 31 (c) of the Act is repealed and 
the following substituted: 
(c) to admit and act upon such oral or 
written evidence as it considers 
proper, whether admissible in a court 
of law or not. 
18. Subsection 38 (2) of the Act is 
amended by striking out "subsections 45 (7), 
(8), (10), (11) and (12)" in the fifth and sixth 
lines and substituting "subsections 45 (6), 
(6.1), (7), (8.1) and (10) to (12)". 
19.-(1) Subsection 41 (1) of the Act is 
repealed and the following substituted: 
( 1) A first collective agreement shall be 
settled by arbitration in accordance with this 
section, 
(a) if a party to the negotiations requests 
first agreement arbitration in the cir-
cumstances described in subsection 
(1.2); or 
(b) if the Board makes a direction to that 
effect on an application under subsec-
tion (1.3). 
(1.1) For the purposes of this section, first 
agreement arbitration is considered to have 
been initiated on the date on which a request 
described in clause (1) (a) is made or on the 
date on which a direction described in clause 
(1) (b) is made. 
(1.2) A party may make a request to the 
Minister for first agreement arbitration, 
(a) if thirty days have elapsed since the 
day on which it became lawful for the 
employees to strike and the employer 
to Iock out employees; and 
(b) if no collective agreement bas been 
entered into. 
(1.3) A party may apply to the Board for 
first agreement arbitration, 
(a) if the Minis ter bas released a notice 
that it is not considered advisable to 
appoint a conciliation board or the 
Minister bas released the report of a 
conciliation board; and 
(b) if the parties are unable to effect a 
first collective agreement. 
(1.4) The party seeking first agreement 
arbitration shall include with the request or 
application a copy of a proposed collective 
s'entretenir avec les parties et s'efforcer de 
parvenir à une convention collective. 
17 L'alinéa 31 c) de la Loi est abrogé et 
remplacé par ce qui suit : 
c) de recevoir la preuve orale ou écrite 
qu'elle estime utile, qu'elle soit admis-
sible ou non devant un tribunal judi-
ciaire, et d'y donner suite. 
18 Le paragraphe 38 (2) de la Loi est 
modifié par substitution, à «paragraphes 
45 (7), (8), (10), (11) et (12)» aux sixième et 
septième lignes, de «paragraphes 45 (6), (6.1), 
(7), (8.1) et (10) à (12)». 
19 (1) Le paragraphe 41 (1) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(1) La première convention collective est 
réglée par voie d'arbitrage conformément au 
présent article si, selon le cas : 
a) une partie aux négociations demande 
l'arbitrage d'une première convention 
dans les circonstances visées au para-
graphe (1.2); 
b) la Commission rend une ordonnance à 
cette fin sur requête présentée aux ter-
mes du paragraphe (1.3). 
(1.1) Pour l'application du présent article, 
l'arbitrage d'une première convention est 
considéré comme ayant débuté soit à la date 
où la demande visée à l'alinéa (1) a) est pré-
sentée ou à la date où l'ordonnance visée à 
l'alinéa (1) b) est rendue. 
(1.2) Une partie peut présenter une 
demande au ministre en vue d'obtenir l'arbi-
trage d'une première convention si les condi-
tions suivantes sont réunies : 
a) trente jours se sont écoulés depuis le 
jour où il est devenu licite pour les 
employés de se mettre en grève et 
pour l'employeur d'ordonner un lock-
out d'employés; 
b) aucune convention collective n'a été 
conclue. 
(1.3) Une partie peut demander à la Com-
mission, par voie de requête, l'arbitrage 
d'une première convention si les conditions 
suivantes sont réunies : 
a) le ministre a donné avis qu'il n'était 
pas opportun de constituer une com-
mission de conciliation ou a communi-
qué le rapport d'une telle commission; 
b) les parties ne sont pas en mesure de 
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agreement which the party is prepared to 
execute and shall provide a copy of it to the 
other party to the negotiations. 
(1.5) Within ten days after receiving the 
copy of the proposed collective agreement, 
the other party to the negotiations shall file 
with the Minister or the Board, as the case 
may be, a copy of a proposed collective 
agreement which that party is prepared to 
execute. 
(2) Subsection 41 (2) of the Act is amended 
by striking out "subsection (1)" in the second 
and third lines and substituting "subsection 
(1.3)". 
(3) Subsections 41 (3), (4) and (5) of the 
Act are repealed and the following 
substituted: 
(3) If first agreement arbitration is ini-
tiated, a board of arbitration composed of 
three members shall settle the first collective 
agreement between the parties_ 
(3.1) The parties may agree that the board 
of arbitration shall settle the first collective 
agreement by final offer selection. 
(4) Each party shall appoint one member 
of the board of arbitration within ten days 
after first agreement arbitration is initiated 
and shall inform the other party of its 
appointee. 
(5) Within five days after the second of 
the members is appointed to the board of 
arbitration, the two appointees shall appoint 
a third member of the board who shall act as 
its chair. 
(4) Subsection 41 (6) of the Act is amended 
by striking out "subsection (5)" in the second 
line and substituting "subsection (4)". 
(5) Subsection 41 (9) of the Act ls amended 
by striking out "subsections 45 (8) and (10)" 
in the thlrd and fourth lines and substituting 
"subsections 45 (8.1) and (10)". 
(6) Subsectlon 41 (13) of the Act is 
repealed and the following substituted: 
(13) If first agreement arbitration is ini-
tiated, the employees in the bargaining unit 
shall not strike and the employer shall not 
Iock out the employees. 
(13.1) If first agreement arbitration is ini-
tiated during a strike or lock-out, the 
employees shall forthwith terminale the 
strike and the employer shall forthwith termi-
nate the lock-out. 
(13.2) Upon the termination of a strike or 
lock-out, the employer shall forthwith rein-
state the employees in the bargaining unit in 
vention collective proposée qu'elle est prête 
à signer et en fournit une copie à l'autre par-
tie aux négociations. 
(1.5) Dans les dix jours qui suivent la 
réception de la copie de la convention collec-
tive proposée, l'autre partie aux négociations 
dépose auprès du ministre ou de la Commis-
sion, selon le cas, une copie d'une conven-
tion collective proposée qu'elle est prête à 
signer. 
(2) Le paragraphe 41 (2) de la Loi est 
modifié par substitution, à «au paragraphe 
(1)» à la deuxième ligne, de «au paragraphe 
(1.3 )». 
(3) Les paragraphes 41 (3), (4) et (5) de la 
Loi sont abrogés et remplacés par ce qui suit : 
(3) Si l'arbitrage d'une première conven-
tion a débuté, un conseil d'arbitrage composé 
de trois membres règle la première conven-
tion collective entre les parties. 
(3.1) Les parties peuvent convenir que le 
conseil d'arbitrage règle la première conven-
tion collective par arbitrage des dernières 
offres. 
( 4) Chaque partie désigne un membre au 
conseil d'arbitrage dans les dix jours qui sui-
vent le début de l'arbitrage d'une première 
convention et informe l'autre partie du nom 
de la personne qu'elle a désignée. 
(5) Dans les cinq jours qui suivent la dési-
gnation du deuxième membre au conseil 
d'arbitrage, les deux personnes désignées 
désignent un troisième membre au conseil, 
qui exerce les fonctions de président. 
(4) Le paragraphe 41 (6) de la Loi est 
modifié par substitution, à «paragraphe (5)» à 
la deuxième ligne, de «paragraphe (4)». 
(5) Le paragraphe 41 (9) de la Loi est 
modifié par substitution, à «paragraphes 
45 (8) et (10)» à la quatrième ligne, de 
«paragraphes 45 (8.1) et (10)». 
(6) Le paragraphe 41 (13) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(13) Si l'arbitrage d'une première conven-
tion a débuté, les employés compris dans 
l'unité de négociation ne doivent pas se met-
tre en grève et l'employeur ne doit pas auto-
riser de lock-out des employés_ 
(13.1) Si l'arbitrage d'une première con-
vention débute pendant une grève ou un 
lock-out, les employés mettent fin sans délai 
à la grève et l'employeur met fin sans délai 
au lock-out. 
(13.2) Dès qu'il est mis fin à une grève ou 
à un lock-out, l'employeur réintègre sans 
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the cmployment they had at the time the 
strike or lock-out began, 
(a) in accordance with any agreement 
between the employer and the trade 
union respecting reinstatement of the 
employees; or 
(b) if there is no agreement respecting 
reinstatement, on the basis of the 
length of service of each employee in 
relation to that of the other employees 
in the bargaining unit employed at the 
time the strike or lock-out began, 
except as the Board may order for the 
purpose of allowing the employer to 
start up operations. 
(7) Subsection 41 (14) of the Act is 
amended, 
(a) by striking out "set out in subsection 
(13)" in the second line; and 
(b) by striking out "subsection (13)" in the 
fifth line and substituting "subsection 
(13.1)". 
(8) Subsection 41 (15) of the Act is 
repealed and the following substituted: 
(15) If first agreement arbitration is ini-
tiated, the rates of wages and ail other tenns 
and conditions of employment and ail rights, 
privileges and duties of the employer, the 
employees and the trade union in effect at 
the time notice was given under section 14 
shall continue in effect or, if altered before 
first agreement arbitration was initiated, be 
restored and continued in effect until the first 
collective agreement is settled unless the par-
ties otherwise agree. 
(9) Subsection 41 (22) of the Act is 
amended by striking out "subsection (1)" in 
the second line and substituting "subsection 
(1.3)". 
(10) Subsections 41 (23) and (24) of the Act 
are repealed and the following substituted: 
(23) An application for a declaration that 
a trade union no longer represents the 
employees in the bargaining unit is of no 
effect if it is filed with the Board after first 
agreement arbitration is initiated unless it is 
brought after the first collective agreement is 
settled and it is brought in accordance with 
subsection 58 (2). 
(24) An application for certification by 
another trade union as bargaining agent for 
employees in the bargaining unit is of no 
effect if it is filed with the Board after first 
agreement arbitration is initiated unless it is 
négociation dans l'emploi qu 'ils occupaient 
quand la grève ou le lock-out a commencé : 
a) soit conformément à une convention 
conclue entre l'employeur et le syndi-
cat concernant la réintégration des 
employés; 
b) soit, en l'absence d'une telle conven-
tion, en tenant compte des états de 
service de chaque employé par rapport 
à ceux des autres employés compris 
dans l'unité de négociation qui étaient 
employés lorsque la grève ou le lock-
out a commencé, sauf ordonnance de 
la Commission dans le but de permet-
tre à l'employeur de reprendre ses 
activités. 
(7) Le paragraphe 41 (14) de la Loi est 
modifié: 
a) par suppression de «énoncée au para· 
graphe (13)» à la troisième ligne; 
b) par substitution, à «paragraphe (13)» 
aux cinquième et sixième lignes, de 
«paragraphe (13.1)». 
(8) Le paragraphe 41 (15) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(15) Si l'arbitrage d'une première conven-
tion a débuté, les taux de salaire, les autres 
conditions d'emploi ainsi que les droits, privi-
lèges et obligations de l'employeur, des 
employés et du syndicat en vigueur à la date 
où l'avis a été donné aux termes de l'article 
14 demeurent en vigueur ou, si ces condi-
tions, droits, privilèges ou obligations ont été 
modifiés avant le début de l'arbitrage d'une 
première convention, sont remis en vigueur 
et le demeurent jusqu'au règlement d'une 
première convention collective, sauf entente 
contraire entre les parties. 
(9) Le paragraphe 41 (22) de la Loi est 
modifié par substitution, à «paragraphe (l)» à 
la deuxième ligne, de «paragraphe (1.3)». 
(10) Les paragraphes 41 (23) et (24) de la 
Loi sont abrogés et remplacés par ce qui suit : 
(23) La requête présentée en vue d'obte-
nir la déclaration selon laquelle un syndicat 
ne représente plus les employés compris dans 
l'unité de négociation est nulle si elle est 
déposée auprès de la Commission après le 
début de l'arbitrage d'une première conven-
tion, à moins qu'elle ne soit présentée après 
que la première convention collective a été 
réglée et conformément au paragraphe 
58 (2). 
(24) La requête en accréditation présentée 
par un autre syndicat pour agir en tant qu' 
agent négociateur des employés compris dans 
l'unité de négociation est nulle si elle est 
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brought after the first collective agreement is 
settled and it is brought in accordance with 
subsections 5 (4), (5) and (6). 
20. The Act is further amended by adding 
the following section: 












the following circumstances: 
1. If the employer is required to give 
notice of termination in accordance 
with subsection 57 (2) of the 
Employment Standards Act (termina-
tion of fifty or more employees) to 
employees who are represented by a 
bargaining agent. 
2. If any employees are to have their 
employment terminated because of the 
permanent discontinuance of ail or 
part of the business in respect of which 
a trade union holds bargaining rights. 
3. In such other circumstances as the 
Lieutenant Governor in Council may 
prescribe. 
(2) The employer shall notify the trade 
union that a circumstance described in sub-
section (1) exists not Iater than the first date 
on which the employer is required to give 
any affected employee in the bargaining unit 
a notice of termination under section 57 of 
the Employment Standards Act. 
(3) Upon the request of the trade union, 
the employer and the trade union shall bar-
gain in good faith and make every reasonable 
effort to make an adjustment plan. 
(4) The employer and the trade union 
shall meet for the purpose of bargaining 
within seven days after the trade union 
makes the request. 
(5) An adjustment plan may include provi-
sions respecting any of the following: 
1. Consideration of alternatives to termi-
nating employees' employment. 
2. Human resource planning and 
employee counselling and retraining. 
3. Notice of termination. 
4. Severance pay and termination pay. 
5. Entitlement to pension and other ben-
efits including early retirement bene-
fits. 
début de l'arbitrage d'une première conven-
tion, à moins qu'elle ne soit présentée après 
que la première convention collective a été 
réglée et conformément aux paragraphes 
5 ( 4), (5) et (6). 
20 La Loi est modifiée en outre par 
adjonction de l'article suivant : 
41.1 (1) Le présent article s'applique Champ d'ap-
dans chacune des circonstances suivantes : plication 
1. Si l'employeur est tenu de donner un 
préavis de licenciement conformément 
au paragraphe 57 (2) de la Loi sur les 
normes d'emploi (licenciement de cin-
quante employés ou plus) aux 
employés qui sont représentés par un 
agent négociateur. 
2. Si des employés doivent être licenciés 
en raison de l'interruption permanente 
de l'ensemble ou d'une partie des acti-
vités à l'égard desquelles un syndicat a 
le droit de négocier. 
3. Dans les autres circonstances que peut 
prescrire le lieutenant-gouverneur en 
conseil. 
(2) L'employeur avise le syndicat de l'exis-
tence d'une circonstance visée au paragraphe 
(1) au plus tard à la première date à laquelle 
l'employeur est tenu de donner aux employés 
concernés qui sont compris dans l'unité de 
négociation un préavis de licenciement aux 
termes de l'article 57 de la Loi sur les normes 
d'emploi. 
(3) Sur demande du syndicat, l'employeur 
et le syndicat négocient de bonne foi et font 
des efforts raisonnables afin d'élaborer un 








sion de la 
main-d'oeuvre 
( 4) L'employeur et le syndicat se rencon- :':a~i~~a 
trent pour négocier dans les sept jours après 
que ce dernier a présenté la demande. 
(5) Le programme de reconversion de la 
main-d'oeuvre peut contenir des dispositions 
concernant l'un ou l'autre des points 
suivants: 
1. L'examen de solutions de rechange au 
licenciement des employés. 
2. La planification des ressources humai-
nes ainsi que l'orientation et le recy-
clage des employés. 
3. Le préavis de licenciement. 
4. L'indemnité de cessation d'emploi et 
l'indemnité de licenciement. 
5. Le droit aux prestations de retraite et 
autres avantages rattachés à l'emploi, 
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6. A bipartite process for overseeing the 
implementation of the adjustme nt 
plan. 
7. Such othcr matters as the parties may 
agree upon. 
(6) An adjustment plan is cnforccable as if 
it were part of the collective agreement, if 
any, between the employer and the trade 
umon. 
(7) If there is no collective agreement in 
effect, the employer or the trade union may 
request that the Minister refer to a single 
arbitrator under subsection 46 (1) a differ-
ence related to the interpretation, application 
or administration of an adjustment plan. 
21. The Act is further amended by adding 
the following section: 
43.1-(1) Every collective agreement 
shall be deemed to provide that no employee 
shall be discharged or disciplined without just 
cause. 
(2) Despite subsection (1), the parties may 
agree to establish a probationary period for 
new employees and a lesser standard for dis-
charging employees may apply during that 
period. 
(3) The prov1s1ons in the previous collec-
tive agreement respecting just cause continue 
in effect from the day on which it becomes 
lawful for the employees to strike and the 
employer to Iock out the employees until a 
new or renewed collective agreement is in 
operation or until the right of the trade union 
to represent the employees is terminated, 
whichever occurs first. 
(4) A party may request that the Minister 
refer to a single arbitrator under subsection 
46 (1) a difference relating to the just cause 
provisions of the collective agreement as they 
are continued under subsection (3). 
(5) The request for appointment of an 
arbitrator must be made within thirty days 
after the discharge or the imposition of the 
disciplinary measure to which the dispute 
relates. 
(6) The arbitrator may extend the time for 
making a request under subsection (5), 
despite the expiration of the time, if he or 
she is satisfied that there are reasonable 
grounds for the extension and that the oppo-
6. Un processus bipartite de surveillance 
de la mise en oeuvre du programme 
de reconversion de la main-d'oeuvre. 
7. Les autres questions dont peuvent con-
venir les parties. 
(6) Le programme de reconversion de la 
main-d'oeuvre a force exécutoire comme s' il 
faisait partie de la convention collective con-
clue, le cas échéant, entre l'employeur et le 
syndicat. 
(7) Si aucune convention collective n'est 
en vigueur, l'employeur ou le syndicat peut 
demander que le ministre soumette à un 
arbitre unique aux termes du paragraphe 
46 (1) un différend relatif à l'interprétation, à 
l'application ou à l'administration du pro-
gramme de reconversion de la main-
d'oeuvre. 
21 La Loi est modifiée en outre par 
adjonction de l'article suivant : 
43.1 (1) Chaque convention collective 
est réputée prévoir que nul employé ne doit 
faire l'objet d'un congédiement ou d'une 
mesure disciplinaire sans motif valable. 
(2) Malgré le paragraphe (1), les parties 
peuvent s'entendre pour soumettre les nou-
veaux employés à une période d'essai et une 
norme de congédiement des employés moins 
élevée peut s'appliquer pendant cette 
période. 
(3) Les dispositions de la convention col-
lective précédente qui ont trait au motif vala-
ble demeurent en vigueur pour la période 
commençant le jour où il devient licite pour 
les employés de faire la grève et pour l'em-
ployeur d'ordonner un lock-out des employés 
et se terminant lorsqu'une nouvelle conven-
tion collective ou une convention collective 
renouvelée entre en vigueur ou lorsque le 
droit du syndicat de représenter les employés 
est révoqué, selon ce qui se produit en pre-
mier. 
( 4) Une partie peut demander que le 
ministre soumette à un arbitre unique, aux 
termes du paragraphe 46 (1), un différend 
relatif aux dispositions de la convention col-
lective qui ont trait au motif valable, telles 
qu'elles sont maintenues aux termes du para-
graphe (3). 
(5) La demande de désignation d'un arbi-
tre doit être présentée dans les trente jours 
qui suivent le congédiement ou l'imposition 
de la mesure disciplinaire auxquels le diffé-
rend se rapporte. 
(6) L'arbitre peut proroger le délai prévu 
pour présenter la demande visée au paragra-
phe (5), même si le délai a expiré, s'il est 
convaincu qu'il existe des motifs raisonnables 
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site party will not be substantially prejudiced 
by the extension. 
(7) Subsections 46 (4) to (11) apply with 
respect to the arbitration. 
22. The Act is further amended by adding 
the following section: 
44.1-(1) A collective agreement must 
contain a consultation provision if a party 
makes a written request for one after the 
notice of desire to bargain is given or after 
the parties begin bargaining. 
(2) The consultation provision contained 
in the collective agreement must provide that 
the parties consult regularly during the term 
of the agreement about issues relating to the 
workplace which affect the parties or any 
employee bound by the agreement. 
(3) If the collective agreement does not 
contain the provision described in subsection 
(2), it shall be deemed to contain a provision 
to the following effect: 
On the request of either party, the 
parties shall meet at least once every 
two months until this agreement is ~er­
minated for the purpose of discussing 
issues relating to the workplace which 
affect the parties or any employee 
bound by this agreement. 
23.-(1) Subsection 45 (2) of the Act is 
repealed and the following substituted: 
(2) A collective agreement that does not 
contain an arbitration provision described in 
subsection (1) is deemed to contain the fol-
Iowing: 
This provision applies if a difference 
arises between the parties relating to 
the interpretation, application or 
administration of this agreement, 
including a question as to whether a 
matter is arbitrable. This provision 
also applies in case of an allegation 
that this agreement bas been violated. 
After exhausting any grievance proce-
dure established by this agreement, 
either party may give written notice to 
the other that it wishes to submit the 
difference or allegation to arbitration. 
The parties shall then appoint a persan 
to act as arbitrator. If they are unable 
to agree upon the appointment of an 
arbitrator within ten days after the 
notice is given, the arbitrator shall be 
appointed by the Minister of Labour 
for Ontario at the request of either 
party. The arbitrator shall hear and 
determine the difference or allegation 
and shall issue a decision. The arbitra-
adverse ne subira pas de préjudice important 
de ce fait. 
(7) Les paragraphes 46 (4) à (11) s'appli- Champ d'ap-
plication quent à l'égard de l'arbitrage. 
22 La Loi est modifiée en outre par 
adjonction de l'article suivant : 
44.1 (1) La convention collective doit 
contenir une disposition sur la consultation si 
une partie en fait la demande par écrit après 
que l'avis de l'intention de négocier est 
donné ou après que les parties commencent à 
négocier. 
(2) La disposition sur la consultation que 
contient la convention collective doit prévoir 
que les parties se consultent périodiquement, 
pendant que la convention est en vigueur, au 
sujet de questions relatives au lieu de travail 
qui touchent les parties ou les employés liés 
par la convention. 
(3) Si la convention collective ne contient 
pas la disposition visée au paragraphe (2), 
elle est réputée contenir une disposition à 
l'effet suivant : 
À la demande de l'une ou l'autre par-
tie, les parties se rencontrent au moins 
une fois tous les deux mois jusqu'à ce 
que la présente convention prenne fin 
afin de discuter de questions relatives 
au lieu de travail qui touchent les par-
ties ou les employés liés par la pré-
sente convention. 
23 (1) Le paragraphe 45 (2) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(2) La convention collective qui ne con-
tient pas la disposition sur l'arbitrage visée 
au paragraphe (1) est réputée inclure ce qui 
suit: 
La présente disposition s'applique en 
cas de différend entre les parties relati-
vement à l'interprétation, à l'applica-
tion ou à l'administration de la pré-
sente convention, y compris sur la 
question de savoir s'il y a matière à 
arbitrage. La présente disposition s'ap-
plique également en cas d'allégation 
portant qu'il y a eu inexécution de la 
présente convention. Après avoir 
épuisé la procédure de grief établie 
par la présente convention, une partie 
peut donner un avis écrit à l'autre par-
tie l'informant qu'elle désire soumettre 
le différend ou l'allégation à l'arbi-
trage. Les parties désignent alors une 
personne qui remplit les fonctions 
d'arbitre. Si elles ne parviennent pas à 
s'entendre sur la désignation d'un arbi-
tre au plus tard dix jours après que 
l'avis a été donné, le ministre du Tra-
vail de l'Ontario, à la demande de 
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tor's decision is final and binding upon 
the parties and upon any employee or 
employer affected by it. 
(2) Section 45 of the Act is amended by 
adding the following subsection: 
(4.1) On the request of either party, the 
Minister shall appoint a settlement officer to 
endeavour to effect a settlement before the 
arbitrator or arbitration board appointed 
under subsection ( 4) be gins to hear the arbi-
tration. However, no appointment shall be 
made if the other party objects. 
(3) Subsections 45 (6), (7), (8) and (9) of 
the Act are repealed and the following 
substituted: 
( 6) An arbitrator shall give a decision 
within thirty days after hearings on the mat-
ter submitted to arbitration are concluded. 
(6.1) An arbitration board shall give a 
decision within sixty days after hearings on 
the matter submitted to arbitration are con-
cluded. 
(6.2) The time described in subsection (6) 
or (6.1) for giving a decision may be 
extended, 
(a) with the consent of the parties to the 
arbitration; or 
(b) in the discretion of the arbitrator or 
arbitration board so long as he, she or 
it states in the decision the reasons for 
extending the time. 
(6.3) An arbitrator or arbitration board 
may give an oral decision and, if he, she or it 
does so, subsection (6) or (6.1) does not 
apply and the arbitrator or arbitration board, 
(a) shall give the decision promptly after 
hearings on the matter are concluded; 
(b) shall give a written decision, without 
reasons, promptly upon the request of 
either party; and 
(c) shall give written reasons for the deci-
sion within a reasonable period of time 
upon the request of either party. 
(7) If the arbitrator or arbitration board 
does not give a decision within the time 
described in subsection (6) or (6.1) or does 
not provide written reasons within the time 
described in subsection (6.3), the Minister 
may, 
(a) make such orders as he or she consid-
ers necessary to ensure that the deci-
sion or reasons will be given without 
undue delay; and 
tre. Ce dernier entend le différend ou 
l'allégation, statue sur celui-ci ou cel-
le-ci, selon le cas, et rend une déci-
sion. La décision de l'arbitre est défi-
nitive et lie les parties et les employés 
ou employeurs visés. 
(2) L'article 45 de la Loi est modifié par 
adjonction du paragraphe suivant : 
(4 .1) À la demande de l'une ou l'autre 
partie , le ministre désigne un agent de règle-
ment pour s'efforcer de parvenir à un règle-
ment avant que ne débute l'audition de l'ar-
bitrage par l'arbitre ou le conseil d'arbitrage 
désigné en vertu du paragraphe (4). Toute-
fois , aucune désignation ne doit être faite si 
l'autre partie s'y oppose. 
(3) Les paragraphes 45 (6), (7), (8) et (9) 
de la Loi sont abrogés et remplacés par ce qui 
suit: 
(6) L'arbitre rend une décision dans les 
trente jours qui suivent la fin des audiences 
sur la question soumise à l'arbitrage. 
(6.1) Le conseil d'arbitrage rend une déci-
sion dans les soixante jours qui suivent la fin 
des audiences sur la question soumise à l'ar-
bitrage. 
(6.2) Le délai prévu au paragraphe (6) ou 
(6.1) pour rendre une décision peut être pro-
rogé , selon le cas : 
a) avec le consentement des parties à 
l'arbitrage; 
b) à la discrétion de l'arbitre ou du con-
seil d'arbitrage, pourvu que les motifs 
de la prorogation du délai soient énon-
cés dans la décision. 
(6.3) L'arbitre ou le conseil d'arbitrage 
peut rendre une décision orale et, s'il en rend 
une, le paragraphe (6) ou (6.1) ne s'applique 
pas et l'arbitre ou le conseil d'arbitrage : 
a) rend la décision promptement après la 
fin des audiences sur la question; 
b) rend une décision par écrit, sans en 
donner les motifs, promptement à la 
demande de l'une ou l'autre partie; 
c) donne les motifs de la décision par 
écrit dans un délai raisonnable à la 
demande de l'une ou l'autre partie. 
(7) Si l'arbitre ou le conseil d'arbitrage ne 
rend pas de décision dans le délai prévu au 
paragraphe (6) ou (6.1), ou ne fournit pas de 
motifs écrits dans le délai prévu au paragra-
phe (6.3), le ministre peut : 
a) prendre les arrêtés qu'il juge nécessai-
res pour que la décision soit rendue ou 
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(b) make su ch orders as he or she consid-
ers appropriate respecting the remu-
neration and expenses of the arbitrator 
or arbitration board. 
(8) An arbitrator or arbitration board shall 
make a final and conclusive settlement of the 
differences between the parties and, for that 
purpose, bas the following powers: 
1. Ta determine the nature of the differ-
ences in order ta address their real 
substance. 
2. Ta determine ail questions of fact or 
law that arise. 
3. Ta interpret and apply the require-
ments of human rights and other 
employment-related statutes, despite 
any conflict between those require-
ments and the terms of the collective 
agreement. 
4. Ta grant such interim orders, including 
interim relief, as the arbitrator or arbi-
tration board considers appropriate. 
5. Ta enforce a written settlement of a 
grievance. 
(8.1) An arbitrator or board of arbitration 
bas the following powers: 
1. Ta require any party ta furnish partic-
ulars before or during a hearing. 
2. Ta require any party ta produce docu-
ments or things that may be relevant 
ta the matter and ta do sa before or 
during the hearing. 
3. Ta enter any premises where work is 
being done or bas been done by the 
employees or in which the employer 
carries on business or where anything 
is taking place or bas taken place con-
cerning any of the differences submit-
ted ta the arbitrator or arbitration 
board and inspect or view any work, 
material, machinery, appliance or arti-
cle at the premises and interrogate any 
persan about any of the differences or 
about any work or thing. 
4. Ta authorize any persan ta do any-
thing that the arbitrator or arbitration 
board may do under paragraph 3 and 
ta report ta him, ber or it about it. 
5. Ta make such orders or give such 
directions in proceedings as be, she or 
it considers appropriate ta expedite 
the proceedings or ta prevent the 
abuse of the arbitration process. 
b) prendre les arrêtés qu'il juge appro-
priés concernant la rémunération et les 
indemnités de l'arbitre ou du conseil 
d'arbitrage. 
(8) L'arbitre ou le conseil d'arbitrage pro-
cède au règlement définitif des différends 
entre les parties et, à cette fin, a les pouvoirs 
suivants: 
1. Il peut définir la nature des différends 
de façon à traiter de leur fond réel. 
2. Il peut trancher toutes les questions de 
fait ou de droit qui surviennent. 
3. Il peut interpréter et appliquer les exi-
gences des lois ayant trait aux droits 
de la personne et des autres lois ayant 
trait à l'emploi, malgré toute incompa-
tibilité entre ces exigences et les condi-
tions de la convention collective. 
4. Il peut rendre les ordonnances provi-
soires, notamment accorder des mesu-
res de redressement provisoires, qu'il 
juge appropriées. 
5. Il peut forcer l'exécution du règlement 
écrit d'un grief. 
(8.1) L'arbitre ou le conseil d'arbitrage a 
les pouvoirs suivants : 
1. Il peut exiger qu'une partie fournisse 
des détails avant ou pendant une 
audience. 
2. Il peut exiger qu'une partie produise, 
avant ou pendant l'audience, des piè-
ces ou des objets pouvant être perti-
nents. 
3. Il peut pénétrer dans des locaux où les 
employés accomplissent ou ont accom-
pli un travail ou dans lesquels l'em-
ployeur exploite son entreprise, ou 
dans lesquels se produisent ou se sont 
produits des événements relatifs aux 
différends soumis à l'arbitre ou au 
conseil d'arbitrage et inspecter ou exa-
miner tout ouvrage, matériau, appa-
reil, article ou toute machinerie qui s'y 
trouvent et interroger quiconque au 
sujet des différends ou au sujet du tra-
vail ou de la chose. 
4. Il peut autoriser quiconque à faire ce 
que l'arbitre ou le conseil d'arbitrage 
peut faire aux termes de la disposition 
3 et à lui en faire rapport. 
5. Il peut, dans une instance, rendre les 
ordonnances ou donner les directives 
qu'il juge appropriées pour accélérer 
le déroulement de l'instance ou 
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6. To mediate the differences between 
the parties at any stage in the proceed-
ings with the consent of the parties. If 
mediation is not successful, the arbi-
trator or arbitration board retains the 
power to determine the difference by 
arbitration. 
7. To fix dates for the commencement 
and continuation of hearings. 
8. To summon and enforce the atten-
dance of witnesses and to compel them 
to give oral or written evidence on 
oath in the same manner as a court of 
record in civil cases. 
9. To administer oaths and affirmations. 
10. To admit and act upon such oral or 
written evidence as he , she or it con-
siders proper, whether admissible in a 
court of law or not. 
11. To consider such submissions provided 
in such form or by such method as he, 
she or it considers appropriate. 
(8.2) The chair of an arbitration board 
may exercise the powers described in para-
graphs 1, 2, 7, 8, 9 and 10 of subsection 
(8.1). 
(8.3) An arbitrator or arbitration board 
may extend the time for any step in the 
grievance or arbitration procedure under a 
collective agreement, despite the expiration 
of the time, if he, she or it is satisfied that 
there are reasonable grounds for the exten-
sion and that the opposite party will not be 
substantially prejudiced by the extension. 
(9) If an arbitrator or arbitration board 
determines that an employer has imposed a 
penalty on an employee for cause, the arbi-
trator or arbitration board may substitute 
such lesser penalty as he, she or it considers 
just and reasonable in ail the circumstances. 
24.-(1) Subsection 46 (6) of the Act is 
repealed and the following substituted: 
(6) On the request of either party, the 
Minister shall appoint a settlement officer to 
endeavour to effect a seulement before the 
arbitrator or arbitration board appointed 
under subsection (4) begins to hear the arbi-
tration. However, no appointment shall be 
made if the other party objects. 
(2) Subsection 46 (7) of the Act is amended 
by striking out "subsections 45 (6), (7), (8), 
(9), (10), (11) and (12)" in the fitlh and sixth 
lines and substituting "subsections 45 (6) to 
(12)". 
6. li peut procéder à la médiation des 
différends entre les parties à n'importe 
quelle étape de l'instance avec le con-
sentement des parties. Si la médiation 
échoue, il conserve le pouvoir de sta-
tuer sur le différend par voie d'arbi-
trage. 
7. li peut fixer la date de commencement 
des audiences et les dates où elles doi-
vent se poursuivre. 
8. li peut assigner des témoins, les con-
traindre à comparaître et à témoigner 
sous serment, oralement ou par écrit, 
de la même manière qu'une cour d'ar-
chives en matière civile. 
9. li peut faire prêter serment et faire 
faire les affirmations solennelles. 
10. li peut recevoir la preuve orale ou 
écrite qu'il estime utile, qu 'elle soit 
admissible ou non devant un tribunal 
judiciaire, et y donner suite. 
11. Il peut tenir compte des observations 
présentées dans la forme et de la 
manière qu'il juge appropriées. 
(8.2) Le président d'un conseil d'arbitrage 
peut exercer les pouvoirs visés aux disposi-
tions 1, 2, 7, 8, 9 et 10 du paragraphe (8.1). 
(8.3) L'arbitre ou le conseil d 'arbitrage 
peut proroger le délai prévu dans une con-
vention collective pour n'importe quelle 
étape de la procédure de grief ou d'arbitrage, 
même si Je délai a expiré, s'il est convaincu 
qu'il existe des motifs raisonnables qui justi-
fient la prorogation et que la partie adverse 
ne subira pas de préjudice important de ce 
fait. 
(9) Si l'arbitre ou Je conseil d'arbitrage 
conclut qu'un employeur a imposé une peine 
justifiée à un employé, il peut y substituer la 
peine moins sévère qu'il estime juste et rai-
sonnable dans les circonstances. 
24 (1) Le paragraphe 46 (6) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(6) À la demande de l'une ou l'autre par-
tie , Je ministre désigne un agent de règle-
ment pour s'efforcer de parvenir à un règle-
ment avant que ne débute l'audition de 
l'arbitrage par l'arbitre ou le conseil d'arbi-
trage désigné en vertu du paragraphe (4). 
Toutefois, aucune désignation ne doit être 
faite si l'autre partie s'y oppose. 
(2) Le paragraphe 46 (7) de la Loi est 
modifié par substitution, à «paragraphes 
45 (6), (7), (8), (9), (10), (11) et (12)» aux cin-
quième et sixième lignes, de «paragraphes 
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(3) Subsection 46 (8) of the Act is repealed. 
25. The Act is further amended by adding 
the following section: 
46.1-(1) Despite any grievance or arbi-
tration provision in a collective agreement or 
deemed to be included in the collective 
agreement under section 45, the parties to 
the collective agreement may, at any time, 
agree to refer one or more grievances under 
the collective agreement to a single mediator-
arbitrator for the purpose of resolving the 
grievances in an expeditious and informai 
manner. 
(2) The parties shall not refer a grievance 
to a mediator-arbitrator unless they have 
agreed upon the nature of any issues in dis-
pute. 
(3) The parties may jointly request the 
Minister to appoint a mediator-arbitrator if 
they are unable to agree upon one and the 
Minister shall make the appointment. 
( 4) Subject to subsection (5), a mediator-
arbitrator appointed by the Minister shall 
begin proceedings within thirty days after 
being appointed. 
(5) The Minister may direct a mediator-ar-
bitrator appointed by him or ber to begin 
proceedings on such date as the parties 
jointly request. 
(6) The mediator-arbitrator shall endeav-
our to assist the parties to settle the griev-
ance by mediation. 
(7) If the parties are unable to settle the 
grievance by mediation, the mediator-arbitra-
tor shall endeavour to assist the parties to 
agree upon the material facts in dispute and 
then shall determine the grievance by arbitra-
tion. 
(8) When determining the grievance by 
arbitration, the mediator-arbitrator may limit 
the nature and extent of evidence and sub-
missions and may impose such conditions as 
be or she considers appropriate. 
(9) The mediator-arbitrator shall give a 
succinct decision within five days after com-
pleting proceedings on the grievance submit-
ted to arbitration. 
(10) Subsections 45 (8) to (11) apply with 
respect to a mediator-arbitrator and a seule-
ment, determination or decision under this 
section. 
26. Section 49 of the Act is repealed and 
the following substituted: 
49. An agreement between an employer 
or employers' organization and a trade union 
(3) Le paragraphe 46 (8) de la Loi est 
abrogé. 
2 5 La Loi est modifiée en outre par 
adjonction de l'article suivant : 
46.1 (1) Malgré les dispositions sur le 
grief ou l'arbitrage contenues dans une con-
vention collective ou réputées y être incluses 
aux termes de l'article 45, les parties à la 
convention collective peuvent, à n'importe 
quel moment, convenir de soumettre un ou 
plusieurs griefs découlant de la convention 
collective à un médiateur-arbitre unique afin 
de les résoudre rapidement et de manière 
informelle. 
(2) Les parties ne doivent pas soumettre 
de grief à un médiateur-arbitre à moins 
qu'elles n'aient convenu de la nature des 
questions en litige. 
(3) Les parties peuvent conjointement 
demander au ministre de désigner un média-
teur-arbitre si elles ne parviennent pas à en 
choisir un et le ministre effectue la désigna-
tion. 
( 4) Sous réserve du paragraphe (5), le 
médiateur-arbitre désigné par le ministre 
commence l'instance dans les trente jours qui 
suivent sa désignation. 
(5) Le ministre peut ordonner au .média-
teur-arbitre qu'il a désigné de commencer 
l'instance à la date demandée conjointement 












(6) Le médiateur-arbitre s'efforce d'aider Médiation 
les parties à régler le grief par voie de média-
tion. 
(7) Si les parties ne parviennent pas à Arbitrage 
régler le grief par voie de médiation, le 
médiateur-arbitre s'efforce de les aider à 
s'entendre sur les faits substantiels en litige, 
puis il statue sur le grief par voie d'arbitrage. 
(8) Lorsqu'il statue sur le grief par voie 
d'arbitrage, le médiateur-arbitre peut res-
treindre la nature et l'étendue de la preuve et 
des observations et imposer les conditions 
qu'il estime appropriées. 
(9) Le médiateur-arbitre rend une décision 
concise dans les cinq jours qui suivent la fin 
de l'instance relative au grief soumis à l'arbi-
trage. 
(10) Les paragraphes 45 (8) à (11) s'appli-
quent à l'égard du médiateur-arbitre et du 
règlement ou de la décision visés au présent 
article. 
26 L'article 49 de la Loi est abrogé et 
remplacé par ce qui suit : 
49 La convention conclue entre un 
employeur ou une association patronale et un 
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is deemed not to be a collective agreement 
for the purposes of this Act, 
(a) if an employer or employers' organiza-
tion participated in the formation or 
administration of the trade union; or 
(b) if an employer or employers' organiza-
tion contributed financial or other sup-
port to the trade union. 
49.1 A collective agreement must not dis-
criminate against any person if the discrimi-
nation is contrary to the Human Rights Code 
or the Canadian Charter of Rights and 
Freedoms. 
2 7. Subsection 58 (3) of the Act is 
amended by striking out "clause 105 (2) (j)" 
in the eighth line and substituting "clause 
105 (2) (j.l)". 
28. Subsection 61 (1) of the Act is repealed 
and the following substituted: 
(1) On application by an employee in the 
bargaining unit or a trade union representing 
an employee in the bargaining unit, the 
Board may declare that a trade union that 
was voluntarily recognized as bargaining 
agent for the employees in the bargaining 
unit was not entitled to represent them on 
the date on which voluntary recognition 
occurred. 
(1.1) The application may be made during 
the first year of the period of time that the 
first collective agreement between the 
employer and the trade union is in operation 
or, if no collective agreement bas been 
entered into, within one year after the date 
on which the voluntary recognition occurs. 
29.-(1) Subsections 64 (1), (2), (3), (4), 
(5) and (6) of the Act are repealed and the 
following substituted: 
(1) In this section, 
"business" includes one or more parts of a 
business; ("entreprise") 
"predecessor employer" means an employer 
who sells his, ber or its business; ("em-
ployeur précédent") 
"sells" includes leases, transfers and any 
other manner of disposition; ("vend") 
"successor employer" means an employer to 
whom the predecessor employer sells the 
business. ("employeur qui succède") 
(1.1) This section applies when a prede-
cessor employer sells a business to a succes-
sor employer. 
tion collective pour l'application de la pré-
sente loi si, selon le cas : 
a) un employeur ou une association 
patronale a participé à la formation ou 
à l'administration du syndicat; 
b) un employeur ou une association 
patronale a fourni une aide financière 
ou autre au syndicat. 
49.1 La convention collective ne doit pas 
établir de discrimination à l'endroit de qui-
conque si celle-ci est contraire au Code des 
droits de la personne ou à la Charte cana-
dienne des droits et libertés. 
27 Le paragraphe 58 (3) de la Loi est 
modifié par substitution, à «l'alinéa 
105 (2) j)» aux septième et huitième lignes, de 
«l'alinéa 105 (2) j.1)». 
28 Le paragraphe 61 (1) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(1) Sur requête d'un employé compris 
dans l'unité de négociation ou d'un syndicat 
représentant un employé compris dans l'unité 
de négociation, la Commission peut déclarer 
qu'un syndicat qui a été reconnu volontaire-
ment comme agent négociateur des employés 
compris dans l'unité de négociation n'avait 
pas, à la date de la reconnaissance volon-
taire, la qualité de les représenter. 
(1.1) La requête peut être présentée dans 
la première année de la période pendant 
laquelle la première convention collective 
conclue par l'employeur et le syndicat est en 
vigueur ou, si aucune convention collective 
n'a été conclue, dans l'année qui suit la date 
de la reconnaissance volontaire. 
29 (1) Les paragraphes 64 (1), (2), (3), 
(4), (5) et (6) de la Loi sont abrogés et rem-
placés par ce qui suit : 
(1) Les définitions qui suivent s'appliquent 
au présent article. 
«employeur précédent» L'employeur qui 
vend son entreprise. ( «predecessor 
employer») 
«employeur qui succède» L'employeur à qui 
l'employeur précédent vend l'entreprise. 
( «successor employer») 
«entreprise» S'entend en outre d'une ou de 
plusieurs parties de l'entreprise. 
(«business») 
«Vend» S'entend en outre des termes «loue» 
et «transfère», et de tout autre mode 
d'aliénation. ( «sells») 
(1.1) Le présent article s'applique lors-
qu'un employeur précédent vend une entre-
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(2) If the predecessor employer is bound 
by a collective agreement, the successor 
employer is bound by it as if the successor 
employer were the predecessor employer, 
until the Board declares otherwise. 
(2.1) If the predecessor employer is a 
party to any of the following proceedings, 
the successor employer is a party to the pro-
ceeding as if the successor employer were the 
predecessor employer, until the Board 
declares otherwise: 
1. A proceeding before the Board under 
any Act. 
2. A proceeding before another persan 
or body under this Act or the Hospital 
Labour Disputes Arbitration Act. 
3. A proceeding before the Board or 
another persan or body relating to the 
collective agreement. 
(2.2) lf the predecessor employer bas 
given or been given a notice relating to bar-
gaining for a collective agreement or bas 
requested the appointment of a conciliation 
officer or mediator, the successor employer is 
considered to have given or been given the 
notice or to have made the request, until the 
Board declares otherwise. 
(3) If, when the predecessor employer 
sells the business, a trade union is the bar-
gaining agent for any employees of the pre-
decessor employer, bas applied to become 
their bargaining agent or is attempting to 
persuade the employees to join the trade 
union, the trade union continues in the same 
position in respect of the business as if the 
successor employer were the predecessor 
employer. 
(4) An interested persan, trade union or 
council of trade unions may apply to the 
Board to detennine, 
(a) a question concerning the scope of 
bargaining rights of the trade union 
referred to in subsection (3); or 
(b) a conflict in the bargaining rights of 
the trade union referred to in subsec-
tion (3) and another trade union 
representing employees of the succes-
sor employer. 
(4.1) On an application under clause 
(4) (a), the Board may alter the composition 
of the bargaining unit for which the trade 
union referred to in subsection (3) holds bar-
gaining rights. 
( 4.2) On an application under clause 
(4) (b), the Board may alter the description 
(2) Si l'employeur précédent est lié par 
une convention collective, l'employeur qui 
succède est lié par elle comme s'il était l'em-
ployeur précédent, jusqu'à déclaration con-




(2.1) Si l'employeur précédent est partie à Idem, instan· 
l'une ou l'autre des instances suivantes, l'em- ces 
ployeur qui succède est partie à l'instance 
comme s'il était l'employeur précédent, jus-
qu'à déclaration contraire de la Commission : 
1. Une instance devant la Commission en 
vertu de toute loi. 
2. Une instance devant une autre per-
sonne ou un autre organisme en vertu 
de la présente loi ou de la Loi sur l'ar-
bitrage des conflits de travail dans les 
hôpitaux. 
3. Une instance relative à la convention 
collective devant la Commission ou 
devant une autre personne ou un autre 
organisme. 
(2.2) Si l'employeur précédent a donné ou 
reçu un avis relatif à la négociation d'une 
convention collective ou demandé la désigna-
tion d'un conciliateur ou d'un médiateur, 
l'employeur qui succède est considéré comme 
ayant donné ou reçu l'avis ou présenté la 
demande, jusqu'à déclaration contrair'e de la 
Commission. 
(3) Lorsque l'employeur précédent vend 
l'entreprise et qu'un syndicat est l'agent 
négociateur d'employés de l'employeur pré-
cédent, qu'il a demandé par voie de requête 
à devenir leur agent négociateur ou qu'il 
tente de persuader les employés d'adhérer au 
syndicat, le syndicat est maintenu dans la 
même situation à l'égard de l'entreprise 
comme si l'employeur qui succède était l'em-
ployeur précédent. 
(4) Une personne, un conseil de syndicats 
ou un syndicat intéressés peuvent demander 
à la Commission, par voie de requête, de 
trancher, selon le cas : 
a) une question concernant l'étendue du 
droit de négocier du syndicat visé au 
paragraphe (3); 
b) une question d'incompatibilité entre le 
droit de négocier du syndicat visé au 
paragraphe (3) et celui d'un autre syn-
dicat qui représente des employés de 
l'employeur qui succède. 
( 4.1) Sur requête présentée en vertu de 
l'alinéa (4) a), la Commission peut modifier 
la composition de l'unité de négociation à 
l'égard de laquelle le syndicat visé au para-
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of a bargaining unit in a certificate issued to 
any trade union or the definition of a bar-
gain ing unit in a collective agreement. 
(5) An interested person, trade union or 
council of trade unions may apply to the 
Board within sixty days after the predecessor 
employer sells the business for the termina-
tion of the bargaining rights of the trade 
union referred to in subsection (3). 
(5.1) On an application under subsection 
(5), the Board may termina te the bargaining 
rights of the trade union only if it considers 
that the successor employer has changed the 
character of the business so that it is substan-
tially different from the business of the pre-
decessor employer. 
(6) This subsection applies if the successor 
employer carries on one or more other busi-
nesses and the successor employer intermin-
gles the employees of the business sold to 
him, her or it with those of another business. 
On application, the Board may, 
(a) declare that the successor employer is 
no longer bound by the collective 
agreement to which the predecessor 
employer was bound; 
(b) determine the unit or units of employ-
ees that are appropriate for collective 
bargaining; 
(c) declare which trade union or council 
of trade unions, if any, becomes the 
bargaining agent for the employees in 
each of the bargaining units; 
( d) amend, to the extent the Board con-
siders necessary, any certificate issued 
to a trade union or council of trade 
unions or any bargaining unit defined 
in any collective agreement; and 
( e) define or redefine the seniority rights 
under any collective agreement of the 
employees concerned. 
(2) Subsection 64 (7) of the Act is amended 
by striking out "subsection (6)" in the third 
line and substituting "clause (6) (c)". 
(3) Subsection 64 (10) of the Act is 
repealed and the following substituted: 
(10) A declaration under subsection (6) 
has the same effect as a certification under 
section 9 .1 , for the purposes of sections 5 
(application for certification), 58 (application 
for termination), 60 (termination of bargain-
ing rights), 62 (application for certification or 
termination) and 125 (application for termi-
nation). 
la description d ' une unit é de négociation 
dans un certificat d 'accréditation délivré à un 
syndicat ou la définition d'une unité de négo-
ciation dans une convention collective. 
(5) Une personne, un conseil de syndicats 
ou un syndicat intéressés peuvent demander 
à la Commission, par voie de requête, dans 
les soixante jours après que l'employeur 
précédent vend l'entreprise, de révoquer le 
droit de négocier du syndicat visé au paragra-
phe (3). 
(5.1) Sur requête présentée en vertu du 
paragraphe (5), la Commission ne peut révo-
quer le droit de négocier du syndicat que si 
e lle juge que l'employeur qui succède a 
changé la nature de l'entreprise a u point 
qu'elle diffère de façon importante de l'en-
treprise de l'employeur précédent. 
(6) Le présent paragraphe s'applique si 
l'employeur qui succède exploite une ou plu-
sieurs autres entreprises et réunit les 
employés de l'entreprise qui lui a été vendue 
et ceux d'une autre entreprise. Sur requête, 
la Commission peut : 
a) déclarer que l'employeur qui succède 
n'est plus lié par la convention collec-
tive à laquelle l'employeur précédent 
était lié; 
b) déterminer l'unité ou les unités d'em-
ployés qui sont appropriées pour négo-
cier collectivement; 
c) déclarer quel syndicat ou conseil de 
syndicats, Je cas échéant, devient 
l'agent négociateur des employés de 
chacune des unités de négociation; 
d) modifier, dans la mesure où elle le 
juge nécessaire, le certificat d'accrédi-
tation délivré à un syndicat ou à un 
conseil de syndicats ou l'unité de négo-
ciation définie dans toute convention 
collective; 
e) définir ou redéfinir les droits d'ancien-
neté prévus dans toute convention col-
lective des employés visés. 
(2) Le paragraphe 64 (7) de la Loi est 
modifié par substitution, à «du paragraphe 
(6)» aux deuxième et troisième lignes, de «de 
l'alinéa (6) c)». 
(3) Le paragraphe 64 (10) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(10) Une déclaration faite en vertu du 
paragraphe (6) a la même valeur qu ' une 
accréditation accordée en vertu de l'article 
9 .1, pour l'application des articles 5 (requête 
en accréditation), 58 (requête en révocation), 
60 (révocation du droit de négocier), 62 
(requêtes en accréditation ou en révocation) 
et 125 (requête en révocation). 
1992 
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30. The Act is further amended by adding 
the following section: 
64.1-(1) Section 64 applies with respect 
to the sale of a business when, 
(a) before the sale, collective bargaining 
relating to the business by the prede-
cessor employer is governed by the 
laws of Canada; and 
(b) after the sale, collective bargaining 
relating to the business by the succes-
sor employer is governed by the laws 
of the Province of Ontario. 
(2) Paragraphs 1 and 2 of subsection 
64 (2.1) and subsection 64 (2.2) do not apply 
with respect to the sale of a business 
described in subsection (1). 
(3) In determining applications under sec-
tion 64 concerning the sale of a business 
described in subsection (1), the Board may 
make such additional orders as it considers 
appropriate in the circumstances. 
31. The Act is furtber amended by adding 
the following section: 
64.2-(1) This section applies with 
respect to services provided directly or indi-
rectly by or to a building owner or manager 
that are related to servicing the premises, 
including building cleaning services, food ser-
vices and security services. 
(2) This section does not apply with 
respect to the following services: 
1. Construction. 
2. Maintenance other than maintenance 
activities related to cleaning the prem-
ises. 
3. The production of goods other than 
goods related to the provision of food 
services at the premises for consomp-
tion on the premises. 
(3) For the purposes of section 64, the 
sale of a business is deemed to have 
occurred, 
(a) if employees perform services at prem-
ises that are their principal place of 
work; 
(b) if their employer ceases, in whole or in 
part, to provide the services at those 
premises; and 
( c) if substantially similar services are sub-
sequently provided at the premises 
under the direction of another 
employer. 
(4) For the purposes of section 64, the 
employer referred to in clause (3) (b) is con-
30 La Loi est modifiée en outre par 
adjonction de l'article suivant : 
64.1 (1) L'article 64 s'applique à l'égard 
de la vente d'une entreprise lorsque : 
a) avant la vente, la négociation collec-
tive par l'employeur précédent relati-
vement à l'entreprise est régie par les 
lois du Canada; 
b) après la vente, la négociation collec-
tive par l'employeur qui succède relati-
vement à l'entreprise est régie par les 
lois de la province de l'Ontario. 
(2) Les dispositions 1 et 2 du paragraphe 
64 (2.1) et le paragraphe 64 (2.2) ne s'appli-
quent pas à l'égard de la vente d'une entre-
prise visée au paragraphe (1). 
(3) Lorsqu ' elle statue sur les requêtes 
présentées en vertu de l'article 64 au sujet de 
la vente d'une entreprise visée au paragraphe 
(1), la Commission peut rendre les ordon-
nances additionnelles qu'elle juge appro-
priées dans les circonstances. 
31 La Loi est modifiée en outre par 
adjonction de l'article suivant : 
64.2 (1) Le présent article s'applique à 
l'égard des services que fournit directement 
ou indirectement le propriétaire ou le gérant 
d'un bâtiment, ou qui lui sont fournis~ et qui 
sont reliés aux services aux locaux, notam-
ment les services de nettoyage, les services 
d'alimentation et les services de sécurité du 
bâtiment. 
(2) Le présent article ne s'applique pas à 
l'égard des services suivants : 
1. Construction. 
2. Entretien autre que les activités d'en-
tretien reliées au nettoyage des locaux. 
3. Production de biens autres que ceux 
reliés à la prestation de services d'ali-
mentation, dans les locaux, aux fins de 
consommation sur place. 
(3) Pour l'application de l'article 64, une 
entreprise est réputée avoir été vendue si les 
conditions suivantes sont réunies : 
a) les employés assurent des services dans 
des locaux qui constituent leur princi-
pal lieu de travail; 
b) leur employeur cesse de fournir tout 
ou partie des services dans ces locaux; 
c) des services essentiellement semblables 
sont fournis par la suite dans les 
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sidered to be the predecessor employer and 
the employer referred to in clause (3) ( c) is 
considcred to be the successor employer. 
(5) This section shall be deemed to have 
corne into force on the 4th day of June, 1992. 
32. The Act is further amended by adding 
the following sections: 
73.1-(1) In this section, 
"employer" means the employer whose 
employees are locked out or are on strike 
and includes an employers' organization or 
person acting on behalf of either of them; 
("employeur") 
" person" includes, 
(a) a person who exercises managerial 
functions or is employed in a confiden-
tial capacity in matters relating to 
labour relations, and 
(b) an independent contractor; ("per-
sonne") 
" place of operations in respect of which the 
strike or lock-out is taking place" includes 
any place where employees in the bargain-
ing unit who are on strike or who are 
locked-out would ordinarily perform their 
work. ("lieu d'exploitation à l'égard 
duquel la grève ou le lock-out a lieu") 
(2) This section applies during any lock-
out of employees by an employer or during a 
lawful strike that is authorized in the follow-
ing way: 
1. A strike vote was taken after the 
notice of desire to bargain was given 
or bargaining had begun, whichever 
occurred first. 
2. The strike vote was conducted in 
accordance with subsections 74 ( 4) to 
(6). 
3. At least 60 per cent of those voting 
authorized the strike. 
(3) For the purposes of this section and 
section 73.2, a bargaining unit is considered 
to be, 
(a) locked-out if any employees in the 
bargaining unit are locked-out; and 
(b) on strike if any employees in the bar-
ga in i ng unit are on strike and the 
union has given the employer notice in 
writing that the bargaining unit is on 
strike. 
( 4) The employer shall not use the ser-
vices of an employee in the bargaining unit 
that is on strike or is locked out. 
comme l'employeur précédent et l'employeur 
visé à l'alinéa (3) c) est considéré comme 
l'employeur qui succède. 
(5) Le présent article est réputé être entré Entm en 
vigueur 
en vigueur le 4 juin 1992. 
3 2 La Loi est modifiée en outre par 
adjonction des articles suivants : 
73.1 (1) Les définitions qui suivent s'ap-
pliquent au présent article. 
«employeur» L'employeur dont les employés 
sont en lock-out ou en grève et, en outre, 
l'association patronale ou quiconque agit 
pour leur compte. («employer») 
«l ieu d'exploitation à l'égard duquel la grève 
ou le lock-out a lieu» S'entend en outre de 
tout lieu où les employés compris dans 
l'unité de négociation qui sont en grève ou 
en lock-out effectueraient généralement 
leur travail. («place of operations in res-
pect of which the strike or lock-out is 
taking place)>) 
«personne» S'entend en outre : 
a) de la personne qui exerce des fonc-
tions de direction ou est employée à 
un poste de confiance ayant trait aux 
relations de travail, 
b) d'un entrepreneur indépendant. 
(«persan») 
(2) Le présent article s'applique pendant 
un lock-out d'employés par l'employeur ou 
pendant une grève licite qui est autorisée de 
la façon suivante : 
1. Un scrutin de grève a été tenu après 
qu'un avis de l'intention de négocier a 
été donné ou après que la négociation 
a débuté, selon ce qui se produit en 
premier. 
2. Le scrutin de grève a été tenu confor-
mément aux paragraphes 74 (4) à (6). 
3. Au moins 60 pour cent de ceux qui ont 




(3) Pour l'application du présent article et lnterpré1a1ion 
de l'article 73.2, une unité de négociation est 
réputée : 
a) en lock-out si des employés compris 
dans l'uni té de négociation sont en 
lock-out; 
b) en grève si des employés compris dans 
l'unité de négociation sont en grève et 
que le syndicat a donné un avis écrit à 
l'employeur l'informant que l'unité de 
négociation est en grève. 
(4) L'employeur ne doit pas avoir recours 
aux services d'un employé compris dans 
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(5) The employer shall not use a person 
described in paragraph 1 at any place of 
operations operated by the employer to per-
fonn the work described in paragraph 2 or 3: 
1. A persan, whether the person is paid 
or not, who is hired or engaged by the 
employer after the earlier of the date 
on which the notice of desire to bar-
gain is given and the date on which 
bargaining begins. 
2. The work of an employee in the bar-
gaining unit that is on strike or is 
locked out. 
3. The work ordinarily done by a person 
who is performing the work of an 
employee described in paragraph 2. 
(6) The employer shall not use any of the 
following persons to perform the work 
described in paragraph 2 or 3 of subsection 
(5) at a place of operations in respect of 
which the strike or lock-out is taking place: 
1. An employee or other person, whether 
paid or not, who ordinarily works at 
another of the employer's places of 
operations, other than a person who 
exercises managerial functions. 
2. A persan who exercises managerial 
functions, whether paid or not, who 
ordinarily works at a place of opera-
tions other than a place of operations 
in respect of which the strike or lock-
out is taking place. 
3. An employee or other person, whether 
paid or not, who is transferred to a 
place of operations in respect of which 
the strike or lock-out is taking place, if 
be or she was transferred after the eat-
lier of the date on which the notice of 
desire to bargain is given and the date 
on which bargaining begins. 
4. A persan, whether paid or not, other 
than an employee of the employer or a 
person described in subsection 1 (3). 
5. A persan, whether paid or not, who is 
employed, engaged or supplied to the 
employer by another person or 
employer. 
(7) The employer shall not require an 
employee who works at a place of operations 
in respect of which the strike or lock-out is 
taking place to perform any work of an 
employee in the bargaining unit that is on 
strike or is locked out without the agreement 
of the employee. 
(5) L'employeur ne doit pas avoir recours 
à une personne visée à la disposition 1, à un 
lieu d'exploitation qu'il exploite, pour effec-
tuer le travail visé à la disposition 2 ou 3 : 
1. Une personne, qu'elle soit payée ou 
non, qui est embauchée ou engagée 
par l'employeur après la date où l'avis 
de l'intention de négocier est donné ou 
la date où la négociation débute, selon 
celle de ces deux dates qui est anté-
rieure à l'autre. 
2. Le travail d'un employé compris dans 
l'unité de négociation qui est en grève 
ou en lock-out. 
3. Le travail généralement accompli par 
une personne qui effectue le travail 
d'un employé visé à la disposition 2. 
(6) L'employeur ne doit pas avoir recours 
aux personnes suivantes pour effectuer le tra-
vail visé à la disposition 2 ou 3 du paragra-
phe (5) à un lieu d'exploitation à l'égard 
duquel la grève ou le lock-out a lieu : 
1. Un employé ou une autre personne, 
qu'elle soit payée ou non, qui travaille 
généralement à un autre des lieux 
d'exploitation de l'employeur, autre 
qu'une personne qui exerce des fonc-
tions de direction. 
2. Une personne qui exerce des fonctions 
de direction, qu'elle soit payée ou 
non, qui travaille généralement à un 
lieu d'exploitation autre qu'un lieu 
d'exploitation à l'égard duquel la grève 
ou le lock-out a lieu. 
3. Un employé ou une autre personne, 
qu'elle soit payée ou non, qui est 
transféré à un lieu d'exploitation à 
l'égard duquel la grève ou le lock-out 
a lieu, si le transfert s'est produit après 
la date où l'avis de l'intention de négo-
cier est donné ou la date où la négo-
ciation débute, selon celle de ces deux 
dates qui est antérieure à l'autre. 
4. Une personne, qu'elle soit payée ou 
non, autre qu'un employé de l'em-
ployeur ou une personne visée au 
paragraphe 1 (3). 
5. Une personne, qu'elle soit payée ou 
non, qui est employée, engagée ou 
fournie à l'employeur par une autre 
personne ou un autre employeur. 
(7) L'employeur ne doit pas exiger qu'un 
employé qui travaille à un lieu d'exploitation 
à l'égard duquel la grève ou le lock-out a lieu 
effectue un travail d'un employé compris 
dans l'unité de négociation qui est en grève 
ou en lock-out sans le consentement de l'em-
ployé. 
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(8) No employer shall, 
(a) refuse to employ or continue to 
employ a persan; 
(b) threaten to dismiss a persan or other-
wise threaten a persan; 
(c) discriminate against a persan in regard 
to employment or a term or condition 
of employment; or 
(d) intimidate or coerce or impose a pecu-
niary or other penalty on a persan, 
because of the person's refusai to perform 
any or ail of the work of an employee in the 
bargaining unit that is on strike or is locked 
out. 
(9) On an application or a complaint relat-
ing to this section, the burden of proof that 
an employer did not act contrary to this sec-
tion lies upon the employer. 
73.2-(1) In this section, "specified 
replacement worker" means a persan who is 
described in subsection 73.1 (5) or (6) as one 
who must not be used to perform the work 
described in paragraphs 2 and 3 of subsection 
73.1 (5). 
(2) Despite section 73.1, specified replace-
ment workers may be used in the circum-
stances described in this section to perform 
the work of employees in the bargaining unit 
that is on strike or is locked out but only to 
the extent necessary to enable the employer 
to provide the following services: 
1. Secure custody, open custody or the 
temporary detention of persans under 
a law of Canada or of the Province of 
Ontario or under a court order or war-
rant. 
2. Residential care for persans with beha-
vioural or emotional problems or with 
a physical, mental or developmental 
handicap. 
3. Residential care for children who are 
in need of protection as described in 
subsection 37 (2) of the Child and 
Family Services Act. 
4. Services provided to persans described 
in paragraph 2 or 3 to assist them to 
live outside a residential care facility. 
5. Emergency shelter or crisis interven-
tion services to persans described in 
paragraph 2 or 3. 
(8) Aucun employeur ne doit , parce 
qu 'une personne refuse d'effectuer tout ou 
partie du travail d 'un employé compris dans 
l'unité de négociation qui est en grève ou en 
lock-out, prendre à son égard l'une ou l'autre 
des mesures suivantes : 
a) refuser de l'employer ou de la garder à 
son emploi; 
b) la menacer de congédiement ou autre-
ment; 
c) exercer de la discrimination relative-
ment à son emploi ou à une condition 
de celui-ci; 
d) l'intimider, la contraindre ou lui impo-
ser des peines pécuniaires ou autres. 
(9) Dans le cadre d'une requête ou d'une 
plainte ayant trait au présent article, le far-
deau de la preuve que l'employeur n'a pas 
enfreint le présent article revient à ce der-
nier. 
73.2 (1) Dans le présent article, 
«travailleur de remplacement spécifié» s'en-
tend d'une personne visée au paragraphe 
73.1 (5) ou (6) comme ne devant pas être uti-
lisée pour effectuer le travail visé aux dispo-
sitions 2 et 3 du paragraphe 73.1 (5). 
(2) Malgré l'article 73.1, des travailleurs 
de remplacement spécifiés peuvent être utili-
sés, dans les circonstances visées au présent 
article, pour effectuer le travail d'employés 
compris dans l'unité de négociation qui est 
en grève ou en lock-out, mais seulement 
dans la mesure nécessaire pour permettre à 
l'employeur de fournir les services suivants : 
1. La garde en milieu fermé ou en milieu 
ouvert ou la détention provisoire de 
personnes en vertu d'une loi du 
Canada ou de la province de !'Ontario 
ou en vertu d'une ordonnance d 'un tri-
bunal ou d'un mandat. 
2. Des soins en établissement pour les 
personnes atteintes de troubles du 
comportement ou de troubles affectifs 
ou souffrant d'une déficience physique 
ou mentale ou d'un handicap de déve-
loppement. 
3. D es soins en établissement pour les 
enfants qui ont besoin de protection 
au sens du paragraphe 37 (2) de la Loi 
sur les services à l'enfance et à la 
famille. 
4. Des services fournis aux personnes 
visées à la disposition 2 ou 3 afin de 
les aider à vivre en dehors d 'un éta-
blissement de soins en établissement. 
5. Un hébergement de secours ou des 
services d'intervention d'urgence pour 
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6. Emergency shel ter or crisis interven-
tion services to victims of violence. 
7. Emergency services relating to the 
investigation of allegations that a child 
may be in need of protection as 
described in subsection 37 (2) of the 
Child and Family Services Act. 
8. Emergency dispatch communication 
services, ambulance services or a first 
aid clinic or station. 
(3) Despite section 73.1, specified replace-
ment workers may also be used in the cir-
cumstances described in this section to per-
form the work of employees in the 
bargaining unit that is on strike or is locked 
out but only to the extent necessary to 
enable the employer to prevent, 
(a) danger to life, health or safety; 
(b) the destruction or serious deterioration 
of machinery, equipment or premises; 
or 
(c) serious environmental damage. 
(4) An employer shall notify the trade 
union if the employer wishes to use the ser-
vices of specified replacement workers to 
perform the work described in subsection (2) 
or (3) and shall give particulars of the type of 
work, level of service and number of speci-
fied replacement workers the employer 
wishes to use. 
(5) The employer may notify the trade 
union at any time during bargaining but, in 
any event, shall do so promptly after a con-
ciliation officer is appointed. 
( 6) ln an emergency or in circumstances 
which could not reasonably have been fore-
seen, the employer shall notify the trade 
union as soon as possible after determining 
that be, she or it wishes to use the services of 
specified replacement workers. 
(7) After receiving the employer's notice, 
the trade union may consent to the use of 
bargaining unit employees instead of speci-
fied replacement workers to perform some or 
ail of the proposed work and shall promptly 
notify the employer as to whether it gives its 
consent. 
(8) The employer shall use bargaining unit 
employees to perform the proposed work to 
the extent that the trade union has given its 
consent and if the employees are willing and 
able to do so. 
6. Un hébergement de secours o u des 
services d'intervention d'urgence pour 
les victimes de violence. 
7. Des services de secours se rapportant 
à une enquête sur des allégations vou-
lant qu'un enfant puisse avoir besoin 
de protection au sens du paragraphe 
37 (2) de la Loi sur les services à l 'en-
! an ce et à la famille. 
8. Des services de répartition d'urgence, 
des services d'ambulance ou une clini-
que ou un poste de premiers soins. 
(3) Malgré l'article 73.1, des travailleurs 
de remplacement spécifiés peuvent également 
être utilisés, dans les circonstances visées au 
présent article, pour effectuer le travail d'em-
ployés compris dans l'unité de négociation 
qui est en grève ou en lock-out, mais seule-
ment dans la mesure nécessaire pour permet-
tre à l'employeur d'empêcher, selon le cas : 
a) tout danger pour la vie, la santé ou la 
sécurité; 
b) la destruction ou la détérioration grave 
de machines, d'équipement ou de 
locaux; 
c) des dommages environnementaux gra-
ves. 
(4) Un employeur avise le syndicat si l'em-
ployeur désire avoir recours aux services de 
travailleurs de remplacement spécifiés pour 
effectuer le travail visé au paragraphe (2) ou 
(3) et donne des détails sur le genre de tra-
vail, le niveau de service et le nombre de tra-
vailleurs de remplacement spécifiés auxquels 
l'employeur désire avoir recours. 
(5) L'employeur peut aviser le syndicat à 
n'importe quel moment au cours de la négo-
ciation mais, dans tous les cas, il le fait 
promptement après qu'un conciliateur est 
désigné. 
(6) En cas d'urgence ou dans des circons-
tances qui ne pourraient raisonnablement pas 
avoir été prévues, l'employeur avise le syndi-
cat dès que possible après avoir décidé qu'i l 
désire avoir recours aux services de travail-
leurs de remplacement spécifiés. 
(7) Après réception de l'avis de l'em-
ployeur, le syndicat peut consentir à ce que 
des employés compris dans l'unité de négo-
ciation soient utilisés pour effectuer tout ou 
partie du travail proposé à la place de travail-
leurs de remplacement spécifiés. Le syndicat 
avise promptement l'employeur s'il donne ou 
non son consentement. 
(8) L'employeur a recours à des employés 
compris dans l'unité de négociation pour 
effectuer le travail proposé dans la mesure 
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(9) Unless the parties agree otherwise, the 
terms and conditions of employment and any 
rights, privileges or duties of the employer, 
the trade union or the employees in effect 
before it became lawful for the trade union 
to strike or the employer to Iock out con-
tinue to apply with respect to bargaining unit 
employees who perform work under subsec-
tion (8) while they perform the work. 
(10) No employer, employers' organiza-
tion or persan acting on behalf of either shall 
use a specified replacement worker ta per-
form the work described in subsection (2) or 
(3) unless, 
(a) the employer has notified the trade 
union that he, she or it wishes ta do 
so; 
(b) the employer has given the trade 
union reasonable opportunity ta con-
sent to the use of bargaining unit 
employees instead of the specified 
replacement worker to perform the 
proposed work; and 
(c) the trade union has not given its con-
sent to the use of bargaining unit 
employees. 
(11) ln an emergency, the employer may 
use a specified replacement worker to per-
form the work described in subsection (2) or 
(3) for the period of time required to give 
notice to the trade union and determine 
whether the trade union gives its consent to 
the use of bargaining unit employees. 
(12) On application by the employer or 
trade union, the Board may, 
(a) determine, during a strike or a lock-
out, whether the circumstances 
described in subsection (2) or (3) exist 
and determine the manner and extent 
to which the employer may use speci-
fied replacement workers to perform 
the work described in those subsec-
tions; 
(b) determine whether the circumstances 
described in subsection (2) or (3) 
would exist if a strike or lock-out were 
to occur and determine the manner 
and extent to which the employer may 
use specified replacement workers ta 
perform the work described in those 
subsections; 
si les employés sont disposés à le faire et 
capables de le faire. 
(9) À moins que les parties ne convien-
nent du contraire, les conditions d'emploi et 
les droits, privilèges ou obligations de l'em-
ployeur, du syndicat ou des employés qui 
étaient en vigueur avant qu'il ne devienne 
licite pour le syndicat de faire la grève ou 
pour l'employeur d'ordonner un lock-out 
continuent de s'appliquer à l'égard des 
employés compris dans l'unité de négociation 
qui effectuent un travail aux termes du para-
graphe (8) pendant qu'ils effectuent le tra-
vail. 
(10) L'employeur, l'association patronale 
ou quiconque agit pour leur compte ne doit 
pas avoir recours à un travailleur de rempla-
cement spécifié pour effectuer le travail visé 
au paragraphe (2) ou (3) à moins que les 
conditions suivantes soient réunies : 
a) l'employeur a avisé le syndicat de son 
désir de le faire; 
b) l'employeur a donné au syndicat la 
possibilité raisonnable de consentir à 
ce que des employés compris dans 
l'unité de négociation soient utilisés, 
plutôt que le travailleur de remplace-
ment spécifié, pour effectuer le travail 
proposé; 
c) le syndicat n'a pas consenti à ce que 
soient utilisés des employés compris 
dans l'unité de négociation. 
(11) En cas d'urgence, l'employeur peut 
avoir recours à un travailleur de remplace-
ment spécifié pour effectuer le travail visé au 
paragraphe (2) ou (3) pendant la période 
nécessaire pour donner avis au syndicat et 
conclure si celui-ci consent à ce que soient 
utilisés des employés compris dans l'unité de 
négociation. 
(12) Sur requête de l'employeur ou du 
syndicat, la Commission peut : 
a) pendant une grève ou un lock-out, 
juger de l'existence des circonstances 
visées au paragraphe (2) ou (3) et 
décider de quelle manière et dans 
quelle mesure l'employeur peut avoir 
recours à des travailleurs de remplace-
ment spécifiés pour effectuer le travail 
visé à ces paragraphes; 
b) juger si les circonstances visées au 
paragraphe (2) ou (3) existeraient s'il 
devait y avoir grève ou lock-out et 
décider de quelle manière et dans 
quelle mesure !'employeur peut avoir 
recours à des travailleurs de remplace-
ment spécifiés pour effectuer le travail 
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(c) give such other directions as the Board 
considers appropriate. 
(13) On a further application by either 
party, the Board may modify any determina-
tion or direction in view of a change in cir-
cumstances. 
(14) The Board may defer considering an 
application under subsection (12) or (13) 
until such titne as it considers appropriate. 
(15) In an application or a complaint relat-
ing to this section, the burden of proof that 
the circumstances described in subsection (2) 
or (3) exist lies upon the party alleging that 
they do. 
(16) The employer and the trade union 
may enter into an agreement goveming the 
use, in the event of a strike or lock-out, of 
striking or locked-out employees and of spec-
ified replacement workers to perform the 
work described in subsection (2) or (3). 
(17) An agreement under subsection (16) 
must be in writing and must be signed by the 
parties or their representatives. 
(18) An agreement under subsection (16) 
may provide that any of subsections (4) to 
(11) do not apply. 
(19) An agreement under subsection (16) 
expires not later than the earlier of, 
(a) the end of the first strike described in 
subsection 73.1 (2) or lock-out that 
ends after the parties have entered 
into the agreement; or 
(b) the day on which the parties next 
make or renew a collective agreement. 
(20) The parties · shall not, as a condition 
of ending a strike or lock-out, enter into an 
agreement governing the use of specified 
replacement workers or of bargaining unit 
employees in any future strike or lock-out. 
Any such agreement is void. 
(21) On application by the employer or 
trade union, the Board may enforce an 
agreement under subsection (16) and may 
amend it and make such other orders as it 
considers appropriate in the circumstances. 
(22) A party to a decision of the Board 
made under this section may file it, excluding 
the reasons, in the prescribed form in the 
Ontario Court (General Division) and it shall 
be entered in the same way as an order of 
that court and is enforceable as such. 
c) donner les aut res direc tives qu 'e lle 
estime appropriées. 
(13) Sur autre requête de l'une ou l'autre 
partie, la Commission peut modifier ses déci-
sions ou ses directives à la lumière d'un chan-
gement dans les circonstances. 
(14) La Commission peut renvoyer l'exa-
men d'une requête prévue au paragraphe 
(12) ou (13) à la date qu'elle estime appro-
priée. 
(15) Dans le cadre d'une requête ou d'une 
plainte ayant trait au présent article, le far-
deau de la preuve que des circonstances 
visées au paragraphe (2) ou (3) existent 
revient à la partie qui prétend qu 'elles exis-
tent. 
(16) L'employeur et le syndicat peuvent 
conclure une entente régissant le recours, en 
cas de grève ou de lock-out, à des employés 
en grève ou en lock-out et à des travailleurs 
de remplacement spécifiés pour effectuer le 
travail visé au paragraphe (2) ou (3) . 
(17) L'entente visée au paragraphe (16) 
doit être conclue par écrit et signée par les 
parties ou leurs représentants. 
(18) L'entente visée au paragraphe (16) 
peut prévoir que l'un ou l'autre des paragra-
phes ( 4) à (11) ne s'applique pas. 
(19) L'entente visée au paragraphe (16) 
expire au plus tard à celui des moments sui-
vants qui précède l'autre : 
a) la fin de la première grève visée au 
paragraphe 73.1 (2) ou du premier 
lock-out, qui a lieu après que les par-
ties ont conclu l'entente; 
b) le jour où les parties concluent ou 
renouvellent ensuite une convention 
collective. 
(20) Les parties ne doivent pas, à titre de 
condition pour mettre fin à une grève ou à 
un lock-out, conclure une entente régissant le 
recours à des travailleurs de remplacement 
spécifiés ou à des employés compris dans 
l'unité de négociation en cas de grève ou de 
lock-out futurs. Une telle entente est nulle . 
(21) Sur requête de l'employeur ou du 
syndicat, la Commission peut forcer l'exécu-
tion de l'entente visée au paragraphe (16) et 
elle peut la modifier et rendre les autres 
ordonnances qu'elle estime appropriées dans 
les circonstances. 
(22) Une partie à une décision rendue par 
la Commission aux termes du présent article 
peut déposer celle-ci sans les motifs selon la 
formule prescrite à la Cour de !'Ontario 
(Division générale). Cette décision est consi-
gnée de la même façon qu'une ordonnance 
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33. Section 75 of the Act is repealed and 
the following substituted: 
75.-(1) If, at the end of a lock-out or a 
lawful strike, the employer and the trade 
union do not agree about the terms for reins-
tating employees, the employer shall rein-
state them in accordance with this section. 
(2) Subject to subsections (4) and (5), the 
employer shall reinstate each striking or 
locked-out employee to the position that he 
or she held when the strike or lock-out 
began. 
(3) Striking or locked-out employees are 
entitled to displace any other persans who 
were performing the work of striking or 
locked-out employees during the strike or 
lock-out. However, a striking or locked-out 
employee is not entitled to displace another 
employee in the bargaining unit who per-
formed work under section 73.2 during the 
strike or lock-out and whose length of ser-
vice, as determined under subsection (4), is 
greater than his or hers. 
( 4) If there is not sufficient work for ait 
striking or locked-out employees, including 
employees in the bargaining unit who per-
formed work under section 73.2 during the 
strike or lock-out, the employer shall rein-
state them to employment in the bargaining 
unit as work becomes available, 
(a) if the collective agreement contains 
recall provisions that are based on 
seniority, in accordance with seniority 
as defined in those provisions and as 
determined when the strike or lock-out 
began, in relation to other employees 
in the bargaining unit who were 
employed at the time the strike or 
lock-out began; or 
(b) if there are no such recall provisions, 
in accordance with each employee's 
length of service, as determined when 
the strike or lock-out began, in rela-
tion to other employees in the bargain-
ing unit who were employed at the 
time the strike or lock-out began. 
(5) Subsection (4) does not apply if an 
employee is not able to perform work 
required to start up the employer's opera-
t ions, but only for the period of time 
required to start up operations. 
33 L'article 75 de la Loi est abrogé et 
remplacé par ce qui suit : 
75 (1) Si, à la fin d'un lock-out ou d'une 
grève licite, l'employeur et le syndicat ne 
s'entendent pas sur les conditions de réinté-
gration des employés, l'employeur réintègre 
ceux-ci conformément au présent article. 
(2) Sous réserve des paragraphes ( 4) et 
(5), l'employeur réintègre chaque employé 
en grève ou en lock-out dans le poste qu'il 
occupait quand la grève ou le lock-out a 
commencé. 
(3) Les employés en grève ou en lock-out 
ont le droit de déplacer quiconque effectuait 
le travail d'employés en grève ou en lock-out 
pendant la grève ou le lock-out. Toutefois, 
un employé en grève ou en lock-out n'a pas 
le droit de déplacer un autre employé com-
pris dans l'unité de négociation qui effectuait 
du travail aux termes de l'article 73.2 pen-
dant la grève ou le lock-out et dont les états 
de service, tels qu'ils sont déterminés aux 
termes du paragraphe (4), sont plus élevés 
que les siens. 
(4) S'il n'y a pas assez de travail pour tous 
les employés en grève ou en lock-out, dont 
les employés compris dans l'unité de négocia-
tion qui effectuaient du travail aux termes de 
l'article 73.2 pendant la grève ou le lock-out, 
l'employeur les réintègre dans un emploi au 
sein de l'unité de négociation au fur et à 
mesure que le travail devient disponible : 
a) soit, si la convention collective con-
tient des dispositions sur le rappel au 
travail qui sont fondées sur l'ancien-
neté, conformément à l'ancienneté au 
sens de ces dispositions à la date où la 
grève ou le lock-out a commencé, telle 
qu'elle a été déterminée en fonction 
de cette date, par rapport à celle des 
autres employés compris dans l'unité 
de négociation qui étaient employés au 
moment où la grève ou le lock-out a 
commencé; 
b) soit, si la convention collective ne con-
tient pas de telles dispositions sur le 
rappel au travail, conformément aux 
états de service de chaque employé, 
tels qu'ils ont été déterminés en fonc-
tion de la date où la grève ou le lock-
out a commencé, par rapport à ceux 
des autres employés compris dans 
l'unité de négociation qui étaient 
employés au moment où la grève ou le 
lock-out a commencé. 
(5) Le paragraphe (4) ne s'applique pas si 
un employé n'est pas capable d'effectuer le 
travail requis pour reprendre les activités de 
l'employeur, mais seulement pendant la 
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34. The Act is further amended by adding 
the following section: 
81.1-(1) This section applies with respect 
to employment benefits, other than pension 
benefits, normally provided directly or indi-
rectly by the employer to the employees. 
(2) This section applies only when it is 
lawful for an employer to Iock out employees 
or for employees to strike. 
(3) For the purpose of continuing employ-
ment benefits, including coverage under 
insurance plans, the trade union may tender 
payments sufficient to continue the benefits, 
to the employer or to any persan who was, 
before a strike or lock-out became lawful, 
obligated to receive such payments. 
( 4) The employer or other persan 
described in subsection (3) shall accept pay-
ments tendered by the trade union under 
that subsection and, upon receiving payment, 
shall take such steps as may be necessary to 
continue in effect the employment benefits 
including coverage under insurance plans. 
(5) No persan shall cancel or threaten to 
cancel an employee's employment benefits 
including coverage under insurance plans if 
the trade union tenders payments under sub-
section (3) sufficient to continue the employ-
ee's entitlement to the benefits or coverage. 
(6) No persan shall deny or threaten to 
deny an employment benefit, including cov-
erage under an insurance plan, to an 
employee if the employee was entitled to 
make a daim for that type of benefit or cov-
erage before a strike or lock-out became law-
ful. 
(7) Subsections (4), (5) and (6) apply 
despite any provision to the contrary in any 
con tract. 
35. The Act is further amended by adding 
the following section: 
81.2-(1) No employer, employers' orga-
nization or persan acting on behalf of either 
shall discharge or discipline an employee 
without just cause if, 
(a) a trade union is certified as the 
employee's bargaining agent or the 
employer bas voluntarily recognized 
the trade union as the employee's bar-
gaining agent; and 
34 La Loi est modifiée en outre par 
adjonction de l'article suivant : 
81.1 (1) Le présent article s'applique à 
l'égard des avantages rattachés à l'emploi, 
autres que les prestations de retraite, que 
l'employeur offre normalement aux 




(2) Le présent article ne s'applique que ~f~u~ulici­
lorsqu'il est licite pour l'employeur d'ordon- tes 
ner un lock-out d'employés ou pour des 
employés de faire la grève. 
(3) Aux fins de maintenir les avantages 
rattachés à l'emploi, y compris la couverture 
de régimes d'assurance, le syndicat peut 
effectuer des paiements suffisants pour main-
tenir les avantages à l'employeur ou à une 
personne qui, avant que la grève ou le lock-
out ne devienne licite, était obligée de les 
recevoir. 
(4) L'employeur ou la personne visée au 
paragraphe (3) accepte les paiements effec-
tués par le syndicat en vertu de ce paragra-
phe et, sur réception des paiements, prend 
les mesures nécessaires pour maintenir en 
vigueur les avantages rattachés à l'emploi, 
notamment la couverture de régimes d'assu-
rance. 
(5) Nul ne doit annuler ou menacer d'an-
nuler les avantages rattachés à l'emploi d'un 
employé, notamment la couverture de régi-
mes d'assurance, si le syndicat effectue, en 
vertu du paragraphe (3), des paiements suffi-
sants pour maintenir le droit de l'employé 
aux avantages ou à la couverture. 
(6) Nul ne doit refuser ou menacer de 
refuser un avantage rattaché à l'emploi, 
notamment la couverture d'un régime d'assu-
rance, à un employé si celui-ci avait le droit 
de s'en prévaloir avant que la grève ou le 







(7) Les paragraphes (4), (5) et (6) s'appli- ~~et du con-
quent malgré toute disposition contraire d'un 
contrat. 
3 S La Loi est modifiée en outre par 
adjonction de l'article suivant : 
81.2 (1) L'employeur, l'association 
patronale ou quiconque agit pour leur 
compte ne doit pas congédier un employé ou 
prendre de mesures disciplinaires à son égard 
sans motif valable si les conditions suivantes 
sont réunies : 
a) un syndicat est accrédité comme agent 
négociateur de l'employé ou l'em-
ployeur a volontairement reconnu le 
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(b) no first collective agreement bas been b) aucune première convention collective 
settled. n'a été réglée. 
(2) If the Board determines that an 
employer bas imposed a penalty on an 
employee for cause, the Board may substi-
tute such lesser penalty as it considers just 
and reasonable in ail the circumstances. 
(3) If the employee is discharged during a 
probationary period described in the employ-
ment contract between the employer and the 
employee, the Board may apply a lesser stan-
dard for discharging the employee. 
36.-(1) Subsection 91 (4) of the Act is 
amended by striking out "or" at the end of 
clause (b), by adding "or" at the end of 
clause (c) and by adding the following clause: 
(d) an order, when a party contravenes 
section 15, settling one or more terms 
of a collective agreement if the Board 
considers that other remedies are not 
sufficient to counter the effects of the 
contravention. 
(2) Section 91 of the Act is amended by 
adding the following subsection: 
(4.1) For the purpose of remedying a con-
travention of section 41.1, the Board shall 
not settle any provision of an adjustment 
plan on terms determined by the Board. 
(3) Subsection 91 (6) of the Act is repealed 
and the following substituted: 
(6) A trade union, council of trade unions, 
employer, employers' organization or persan 
affected by the determination may file the 
determination, excluding the reasons, in the 
prescribed form in the Ontario Court (Gen-
eral Division) and it shall be entered in the 
same way as an order of that court and is 
enforceable as such. 
(4) Subsection 91 (7) of the Act is amended 
by striking out "the matter complained of'' in 
the first line and substituting "a proceeding 
under this Act". 
3 7. The Act is further amended by adding 
the following sections: 
92.1-(1) On application in a pending or 
intended proceeding, the Board may grant 
such interim orders, including interim relief, 
as it considers appropriate on such terms as 
the Board considers appropriate. 
(2) A party to an interim order may file it, 
excluding the reasons, in the prescribed form 
in the Ontario Court (General Division) and 
it shall be entered in the same way as an 
order of that court and is enforceable as 
such. 
(2) Si la Commission conclut qu'un 
employeur a imposé une peine justifiée à un 
employé, elle peut y substituer la peine 
moins sévère qu'elle estime juste et raisonna-
ble dans les circonstances. 
(3) Si l'employé est congédié pendant une 
période d'essai prévue dans le contrat de tra-
vail conclu par l'employeur et l'employé, la 
Commission peut appliquer une norme moins 
élevée pour congédier l'employé. 
36 (1) Le paragraphe 91 (4) de la Loi est 
modifié par adjonction de l'alinéa suivant : 
d) lorsqu'une partie contrevient à l'article 
15, le règlement d'une ou de plusieurs 
conditions d'une convention collective, 
si elle juge que d'autres recours ne 
suffisent pas à contrer les effets de la 
contravention. 
(2) L'article 91 de la Loi est modifié par 
adjonction du paragraphe suivant : 
(4.1) Dans le but de remédier à une con-
travention à l'article 41.1, la Commission ne 
doit régler aucune disposition d'un pro-
gramme de reconversion de la main-d'oeuvre 
si les termes sont fixés par elle. 
(3) Le paragraphe 91 (6) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(6) Le syndicat, le conseil de syndicats, 
l'employeur, l'association patronale ou la 
personne intéressés par la décision peut 
déposer celle-ci sans les motifs selon la for-
mule prescrite à la Cour de )'Ontario 
(Division générale). Cette décision est consi-
gnée de la même façon qu'une ordonnance 
de la Cour et est exécutoire au même titre. 
(4) Le paragraphe 91 (7) de la Loi est 
modifié par substitution, à «de la plainte» à la 
première ligne, de «d'une instance prévue par 
la présente loi». 
3 7 La Loi est modifiée en outre par 
adjonction des articles suivants : 
92.1 (1) Sur requête présentée dans une 
instance en cours ou envisagée, la Commis-
sion peut rendre les ordonnances provisoires, 
notamment accorder des mesures de redres-
sement provisoires, qu'elle juge appropriées, 
aux conditions qu'elle juge appropriées. 
(2) Une partie à une ordonnance provi-
soire peut déposer celle-ci sans les motifs 
selon la formule prescrite à la Cour de )'On-
tario (Division générale). Cette ordonnance 
est consignée de la même façon qu'une 
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92.2 - (1) This section applies to a com-
plaint under section 91 alleging that, during 
the period beginning with a trade union's 
organizing activities and ending with the dis-
position of its application for certification, an 
employee bas been disciplined, bas bad his 
or ber employment terminated, bas received 
notice of discipline or termination of employ-
ment or bas been otherwise penalized con-
trary to tbis Act. 
(2) If the trade union requests an exped-
ited hearing of the complaint, the Board 
sball begin its inquiry into the complaint 
within fifteen days after the later of, 
(a) the day on which the request is filed 
with the Board; and 
(b) the day on which the request is deliv-
ered to the respondent named in the 
corn plaint. 
(3) The Board shall hear the complaint on 
consecutive days from Mondays to Thurs-
days, except holidays , until the hearing is 
completed. 
( 4) The Board shall render its decision on 
the complaint within two days after the hear-
ing is completed, excluding Saturdays, Sun-
days and holidays. The Board may give its 
decision orally or in writing. 
(5) The Board shall give written reasons 
for the decision within a reasonable period of 
tÎIDe upon the request of either party. 
(6) The Board may hear and determine 
any other application or complaint under this 
Act together with a complaint to which this 
section applies. 
38.-(1) Subsections 93 (1) and (2) of the 
Act are repealed and the following sub-
stituted: 
(1) This section applies when the Board 
receives a complaint, 
(a) that a trade union or council of trade 
unions, or an agent of either was or is 
requiring an employer or employers' 
organization to assign particular work 
to persans in a particular trade union 
or in a particular trade, craft or class 
rather than to persans in another; or 
(b) that an employer was or is assigning 
work to persans in a particular trade 
union rather than to persans in 
another. 
91.2 (1) Le présent art icle s'applique à 
une plainte visée à l'article 91 selon laquelle, 
pendant la période commençant dès qu ' un 
syndicat procède à des activités de syndicali-
sation et se terminant au moment où il est 
statué sur sa requête en accréditation, un 
employé aurait fait l'objet de mesures disci-
plinaires, aurait été licencié, aurait reçu un 
avis de mesures disciplinaires ou un avis de 
licenciement, ou aurait été autrement péna-
lisé d'une façon contraire à la présente loi. 
(2) Si le syndicat demande l'a udit ion 
accélérée de la plainte, la Commission com-
mence son enquête sur la plainte dans les 
quinze jours qui suivent celui des jours sui-
vants qui vient après l'autre : 
a) le jour où la demande est déposée 
auprès de la Commission; 
b) le jour où la demande est remise à 
l'intÎIDé nommé dans la plainte. 
(3) La Commission entend la plainte pen-
dant des jours consécutifs du lundi au jeudi, 
sauf les jours fériés, jusqu'à ce que l'au-
dience soit terminée. 
( 4) La Commission rend sa décision au 
sujet de la plainte dans les deux jours qui 
suivent la fin de l'audience, exception faite 
des samedis, des dimanches et des jours 
fériés. Elle peut rendre sa décision oralement 
ou par écrit. 
(5) La Commission donne les motifs de sa 
décision par écrit dans un délai raisonnable à 
la demande de l'une ou l'autre partie. 
(6) La Commission peut entendre toute 
autre requête présentée ou plainte portée en 
vertu de la présente loi, et statuer sur cel-
le-ci, en même temps que la plainte à 
laquelle s'applique le présent article. 
38 (1) Les paragraphes 93 (1) et (2) de la 













(1) Le présent article s'applique lorsque la ;c:rd~~~~~e 
Commission reçoit une plainte portant que, 
selon le cas : 
a) un syndicat, un conseil de syndicats ou 
un représentant de l'un ou de l'autre 
exige ou a exigé d'un employeur ou 
d'une association patronale qu'un tra-
vail déterminé soit attribué à des per-
sonnes appartenant à un syndicat 
donné ou à une profession, un corps 
de métier ou une catégorie donnés 
plutôt qu'à des personnes appartenant 
à un autre ou une autre; 
b) un employeur attribue ou a attribué du 
travail à des personnes appartenant à 
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( 1.1) The Board may consult with the par-
ties affected by the complaint to resolve any 
matter raised by the complaint or may 
inquire into any matter raised by the com-
plaint, or may do both. 
(1.2) The Board may make any interim or 
final order it considers appropriate after con-
sulting with the parties or on an inquiry. 
(2) An order may provide that it is bind-
ing on the parties for other jobs then in exis-
tence or undertaken in the future in the geo-
graphic area that the Board considers 
appropria te. 
(2) Subsection 93 (3) of the Act is amended 
by striking out "under subsection (1)" in the 
fourth line. 
(3) Subsection 93 (4) of the Act is repealed 
and the following substituted: 
(4) The designated jurisdictional represen-
tatives or their substitutes shall promptly 
meet and attempt to settle the matters raised 
by the complaint and shall report the out-
come to the Board. 
(4.1) If the designated jurisdictional repre-
sentatives are notified, the Board shall not, 
except as provided in subsection (8), consult 
with the parties affected by the complaint or 
inquire into a matter raised by the complaint 
until fourteen days have elapsed after the 
complaint is filed. 
(4.2) If the Board consults with the parties 
affected by the complaint, the designated jur-
isdictional representatives or their substitutes 
shall attend the consultations and both may 
attend. 
(4) Subsection 93 (5) of the Act is amended 
by striking out "within the time set by sub-
section (4)" at the end. 
(5) Subsection 93 (6) of the Act is repealed 
and the following substituted: 
(6) If a settlement is filed under subsec-
tion (5), the Board shall, after such consulta-
tion with the designated jurisdictional repre-
sentatives as it considers advisable in order 
to clarify the terms of the settlement, 
embody in the form of an order the settle-
ment and any changes agreed upon that are 
necessary for its clarification. 
(6) Subsection 93 (7) of the Act is repealed. 
sonnes appartenant à un autre syndi-
cat. 
(1.1) La Commission peut consulter les 
parties intéressées par la plainte pour résou-
dre toute question qui fait l'objet de la 
plainte, peut enquêter sur toute question qui 
fait l'objet de la plainte, ou peut faire les 
deux. 
(1.2) La Commission peut rendre l'ordon-
nance provisoire ou définitive qu'elle juge 
appropriée après avoir consulté les parties ou 
au cours d'une enquête. 
(2) L'ordonnance peut prévoir qu'elle lie 
les parties à l'égard d'autres tâches existantes 
ou qui seront assumées dans l'avenir dans la 
région géographique que la Commission juge 
appropriée. 
(2) Le paragraphe 93 (3) de la Loi est 
modifié par suppression de «en vertu du 
paragraphe (1)» à la quatrième ligne. 
(3) Le paragraphe 93 (4) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(4) Les représentants désignés en matière 
de juridiction ou leurs remplaçants se ren-
contrent promptement et tentent de régler 
les questions qui font l'objet de la plainte. Ils 
font rapport des résultats obtenus à la Com-
mission. 
(4.1) Si les représentants désignés en 
matière de juridiction sont avisés, la Com-
mission ne doit pas, sauf dans le cas visé au 
paragraphe (8), consulter les parties intéres-
sées par la plainte ni enquêter sur une ques-
tion qui fait l'objet de la plainte jusqu'à l'ex-
piration d'un délai de quatorze jours après le 
dépôt de la plainte. 
( 4.2) Si la Commission consulte les parties 
intéressées par la plainte, les représentants 
désignés en matière de juridiction ou leurs 
remplaçants assistent aux consultations et 
tant ces représentants que leurs remplaçants 
peuvent y assister en même temps. 
(4) Le paragraphe 93 (5) de la Loi est 
modifié par suppression de «dans le délai 
prévu au paragraphe (4)» à la fin. 
(5) Le paragraphe 93 (6) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(6) Si un règlement est déposé aux termes 
du paragraphe (5), la Commission, après 
consultation auprès des représentants dési-
gnés en matière de juridiction qu'elle estime 
utile afin de clarifier les conditions du règle-
ment, entérine sous forme d'ordonnance le 
texte du règlement et les modifications con-
venues qui sont nécessaires à sa clarté. 
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(7) Subsections 93 (9), (10) and (11) of the 
Act are repealed and the following 
substituted: 
(9) ln an interim order or after making an 
interim order, the Board may order any per-
san, employers' organization, trade union or 
council of trade unions to cease and desist 
from doing anything intended or likely to 
interfere with the terms of an interim order 
respecting the assignment of work. 
(10) A party to an interim order may file 
it, excluding the reasons, in the prescribed 
form in the Ontario Court (General Divi-
sion) and it shall be entered in the same way 
as an order of that court and is enforceable 
as such. 
(11) An interim order that bas been filed 
with the court is enforceable by a persan, 
employers' organization, trade union or 
council of trade unions affected by it and is 
enforceable on the day after the date fixed in 
the order for compliance. 
(8) Subsections 93 (14) and (15) of the Act 
are repealed and the following substituted: 
(14) When making an order or at any time 
after doing so, the Board may alter a bar-
gaining unit determined in a certificate or 
defined in a collective agreement. 
(9) Subsections 93 (16) and (17) of the Act 
are repealed and the following substituted: 
(16) If a collective agreement requires the 
reference of any difference between the par-
ties arising out of work assignment to a tribu-
nal mutually selected by them, the Board 
may alter the bargaining unit determined in a 
certificate or defined in a collective agree-
ment as it considers proper to enable the par-
ties to conform to the decision of the tribu-
nal. 
(16.1) The Board may make an order 
under subsection (16) upon the application of 
any persan, employers' organization, trade 
union or council of trade unions affected by 
the decision of the tribunal. 
(17) A persan, employers' organization, 
trade union or council of trade unions 
affected by an interim order made by the 
Board under this section shall comply with it 
despite any provision of this Act or of any 
collective agreement relating to the assign-
ment of the work to which the order relates. 
(7) Les paragraphes 93 (9), (10) et (11) de 
la Loi sont abrogés et remplacés par ce qui 
suit : 
(9) Dans une ordonnance provisoire ou 
après avoir rendu une telle ordonnance, la 
Commission peut ordonner à une personne, 
une association patronale, un syndicat ou un 
conseil de syndicats de cesser ou de s'abste-
nir d'accomplir tout acte visant à entraver ou 
ayant vraisemblablement pour conséquence 
d'entraver l'application d'une ordonnance 
provisoire relative à l'affectation du travail. 
(10) Une partie à une ordonnance provi-
soire peut déposer celle-ci sans les motifs 
selon la formule prescrite à la Cour de !'On-
tario (Division générale). Cette ordonnance 
est consignée de la même façon qu'une 
ordonnance de la Cour et est exécutoire au 
même titre. 
(11) L'exécution d'une ordonnance provi-
soire déposée à la Cour peut être demandée 
par la personne, l'association patronale, le 
conseil de syndicats ou le syndicat intéressés 
par l'ordonnance et celle-ci est exécutoire le 
jour qui suit la date fixée dans l'ordonnance 
pour s'y conformer. 
(8) Les paragraphes 93 (14) et (15) de la 
Loi sont abrogés et remplacés par ce qui suit : 
Ordonnance 
de cesser et 
de s"abstcnir 
Dépôt à la 
Cour 
Exécution 
(14) Lorsqu'elle rend une ordonnanr- l)U Modification d"unc unité 
à n'importe quel moment après l'avoir • ' de négocia-
Commission peut modifier une unh tion 
négociation décrite dans un certificat , 
créditation ou définie dans une conven. 
collective. 
(9) Les paragraphes 93 (16) et (17) de ta 
Loi sont abrogés et remplacés par ce qui suit : 
(16) Si une convention collective exige la 
soumission des différends entre les parties 
relatifs à l'affectation du travail à un tribunal 
administratif qu'elles ont choisi d'un commun 
accord, la Commission peut modifier, de la 
façon qu'elle estime opportune, l'unité de 
négociation décrite dans Je certificat d'ac-
créditation ou définie dans une convention 
collective de façon à permettre aux parties de 
se conformer à la décision du tribunal admi-
nistratif. 
( 16.1) La Commission peut rendre une 
ordonnance en vertu du paragraphe (16), sur 
requête de la personne, de l'association 
patronale, du conseil de syndicats ou du syn-
dicat intéressés par la décision du tribunal 
administratif. 
(17) La personne, l'association patronale, 
Je conseil de syndicats ou le syndicat intéres-
sés par une ordonnance provisoire rendue 
par la Commission en vertu du présent arti-
cle s'y conforme malgré toute disposition de 
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(17.1) A persan, employers' organization, 
trade union or council of trade unions who is 
complying with an interim order made by the 
Board under this section is deemed not to 
have violated any provision of this Act or of 
any collective agreement. 
39. Section 96 of the Act is repealed and 
the following substituted: 
96. A party to a direction made under 
section 94 or 95 may file it, excluding the 
reasons, in the prescribed form in the 
Ontario Court (General Division) and it shall 
be entered in the same way as an order of 
that court and is enforceable as such. 
40. Subsection 97 (8) of the Act is 
amended by striking out "subsections 45 (5), 
(7), (8), (11) and (12)" in the second line and 
substituting "subsections 45 (5), (6), (6.1), 
(6.2), (7), (8.1), (11) and (12)". 
41. Section 102 of the Act is repealed and 
the following substituted: 
102. A trade union, a council of trade 
unions or an unincorporated employers' 
organization affected by a decision, determi-
nation, order or direction of the Board or of 
an arbitrator or an arbitration board may 
bring proceedings in its own name to enforce 
it or may be subject to such proceedings in 
its own name in the Ontario Court (General 
Division). 
42.-(1) Subsection 104 (5) of the Act is 
amended by striking out "sections 119 to 
138" in the fifth line and substituting "sec-
tions 119 to 155". 
(2) Subsection 104 (7) of the Act is 
repealed and the following substituted: 
(7) lf a member of the Board resigns or 
his or her appointment expires, the chair of 
the Board may authorize the member to 
complete the duties or responsibilities and 
exercise the powers of a member in connec-
tion with any matter in respect of which 
there was a proceeding in which he or she 
participated as a member. 
(3) Section 104 of the Act is amended by 
adding the following subsections: 
(11.1) Despite subsections (9), (10) and 
(11), if a member representative of either 
employers or employees dies or is unable to 
continue to hear and determine an applica-
tion, request, complaint, matter or thing, the 
chair or vice-chair, as the case may be, who 
was also hearing it may sit atone to hear and 
determine it and may exercise ail of the juris-
tive ayant trait à l'affectation du travail que 
vise l'ordonnance. 
(17.1) La personne, l'association patro-
nale, le syndicat ou le conseil de syndicats 
qui se conforme à une ordonnance provisoire 
rendue par la Commission en vertu du pré-
sent article est réputé ne pas avoir enfreint 
une disposition de la présente loi ou d'une 
convention collective. 
39 L'article 96 de la Loi est abrogé et 
remplacé par ce qui suit : 
96 Une partie à une décision rendue en 
vertu de l'article 94 ou 95 peut déposer cel-
le-ci sans les motifs selon la formule prescrite 
à la Cour de !'Ontario (Division générale). 
Cette décision est consignée de la même 
façon qu'une ordonnance de la Cour et est 
exécutoire au même titre. 
40 Le paragraphe 97 (8) de la Loi est 
modifié par substitution, à «paragraphes 
45 (5), (7), (8), (11) et (12)» aux première et 
deuxième lignes, de «paragraphes 45 (5), (6), 
(6.1), (6.2), (7), (8.1), (11) et (12)». 
41 L'article 102 de la Loi est abrogé et 
remplacé par ce qui suit : 
102 Le syndicat, le conseil de syndicats 
ou l'association patronale non constituée en 
personne morale intéressés par une décision, 
une ordonnance ou une directive de la Com-
mission ou d'un arbitre ou d'un conseil d'ar-
bitrage peut introduire une instance en son 
propre nom en vue de la faire exécuter ou 
peut être assujetti à une telle instance en son 
propre nom devant la Cour de !'Ontario 
(Division générale). 
42 (1) Le paragraphe 104 (5) de la Loi 
est modifié par substitution, à «articles 119 à 
138» à la cinquième ligne, de «articles 119 à 
155». 
(2) Le paragraphe 104 (7) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(7) Si un membre de la Commission 
démissionne ou que son mandat expire, le 
président de la Commission peut l'autoriser à 
compléter les tâches et exercer les pouvoirs 
de membre en rapport avec les questions 
pour lesquelles il y a eu une instance à 
laquelle il a participé en qualité de membre. 
(3) L'article 104 de la Loi est modifié par 
adjonction des paragraphes suivants : 
(11.1) Malgré les paragraphes (9), (10) et 
(11), si un membre représentant les 
employeurs ou les employés décède ou n'est 
plus en mesure d'entendre une requête, 
demande, plainte, question ou affaire et de 
statuer sur celle-ci, le président ou le vice-
président, selon le cas, qui participait égale-
ment à l'audience peut siéger seul pour pro-
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diction and powers of the Board when doing 
so. 
(11.2) The chair or vice-chair shall decide 
whether to sit alone in the circumstances 
described in subsection (11.1). 
(4) Subsectlon 104 (12) of the Act is 
repealed and the following substituted: 
(12) Despite subsections (9), (10) and 
(11), the chair may sit alone or may autho-
rize a vice-chair to sit alone in any of the fol-
lowing circumstances to hear and determine 
a matter and to exercise ail the powers of the 
Board when doing so: 
1. In the case of a matter respecting sec-
tion 11.1, 69, 70, 73.1, 73.2 or 92.1, 
subsection 92.2 (1) or (6) or section 
94, 95, 126 or 137, 
i. if the chair considers it advisable 
to do so, or 
11. if the parties consent. 
2. In the case of any other proceeding, 
i. if the chair considers that the 
possibility of undue delay or 
other prejudice to a party makes 
it appropriate to do so, or 
ii. if the parties consent. 
(12.1) For the purposes of subsection (12), 
if the chair is absent or not able to act, the 
alternate chair may act in bis or ber stead. 
(5) Subsections 104 (13) and (14) of the Act 
are repealed and the following substituted: 
(13) The Board shall determine its own 
practice and procedure but shall give full 
opportunity to the parties to any proceeding 
to present their evidence and to make their 
submissions. 
(13.1) The Board may make rules gov-
erning its practice and procedure and the 
exercise of its powers and prescribing such 
forms as it considers advisable. 
(14) The Board may make rules to expe-
dite proceedings to which the following pro-
visions apply: 
1. Section 11.l (rights of access), 73.1 
(replacement workers), 73.2 (use of 
specified replacement workers) or 92.1 
(interim orders). 
2. Subsection 93 (1.2) (jurisdictional dis-
putes) or 108 (2). 
céder à l'audition et rendre une décision, et il 
peut exercer alors toutes les attributions de 
la Commission. 
(11.2) Le président ou le vice-président 
décide s'il doit siéger seul dans les circons-
tances visées au paragraphe (11.1 ). 
(4) Le paragraphe 104 (12) de la Lol est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(12) Malgré les paragraphes (9), (10) et 
(11), le président peut siéger seul dans l'une 
quelconque des circonstances suivantes, ou 
autoriser un vice-président à ce faire, pour 
entendre une question et statuer sur celle-ci, 
et pour exercer à ces fins tous les pouvoirs de 
la Commission : 
1. Dans le cas d'une question ayant trait 
à l'article 11.1, 69, 70, 73.1, 73.2 ou 
92.1, au paragraphe 92.2 (1) ou (6) ou 
à l'article 94, 95, 126 ou 137, si, selon 
le cas: 
i. le président estime qu ' il est 
opportun de procéder ainsi, 
ii. les parties y consentent. 
2. Dans le cas d'une autre instance, si, 
selon le cas : 
1. le président estime qu'étant 
donné la possibilité qu'une partie 
subisse un retard indu ou un 
autre préjudice, il est opportun 
de procéder ainsi, 
ii. les parties y consentent. 
(12.1) Pour l'application du paragraphe 
(12), en cas d'absence ou d'empêchement du 
président, le président suppléant peut le rem-
placer. 
(5) Les paragraphes 104 (13) et (14) de la 
Lol sont abrogés et remplacés par ce qui suit : 
(13) La Commission régit sa propre prati-
que et procédure, mais donne aux parties à 
une instance la pleine possibilité de présenter 
leur preuve et de faire valoir leurs argu-
ments. 
(13.1) La Commission peut établir des 
règles régissant sa pratique et procédure ainsi 
que l'exercice de ses pouvoirs, et prescrivant 
les formules qu'elle estime opportunes. 
(14) La Commission peut é tablir des 
règles en vue d'accélérer le déroulement des 
instances auxquelles s'appliquent les disposi-
tions suivantes : 
1. L'article 11.1 (droit d 'accès), 73.1 
(travailleurs de remplacement), 73.2 
(recours aux travailleurs de remplace-
ment spécifiés) ou 92. 1 (ordonnances 
provisoires). 
2. Le paragraphe 93 (1.2) (conflits de 
juridiction) ou 108 (2). 
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3. Sections 119 to 138. 
4. Such other provisions as the Lieuten-
ant Governor in Council by regulation 
may designate. 
(14.1) Rules made under subsection (14) 
corne into force on such dates as the Lieuten-
ant Governor in Council may by order deter-
mine. 
(14.2) Rules made under subsection (14), 
(a) may provide that the Board is not 
required to hold a hearing; 
(b) may limit the extent to which the 
Board is required to give full opportu-
nity to the parties to present their evi-
dence and to make their submissions; 
and 
(c) may authorize the Board to make or 
cause to be made such examination of 
records and such other inquiries as it 
considers necessary in the circum-
stances. 
(14.3) Rules made under subsection (14) 
apply despite anything in the Statutory Pow-
ers Procedure Act. 
43. -(1) Subsection 105 (2) of the Act is 
amended by renumbering clause (a) as clause 
(a.2) and by adding the following clauses: 
(a) to require any party to furnish particu-
lars before or during a hearing; 
(a.l) to require any party to produce docu-
ments or things that may be relevant 
to a matter before it and to do so 
before or during a hearing. 
(2) Clause 105 (2) (c) of the Act is repealed 
and the following substituted: 
(c) to admit and act upon such oral or 
written evidence as it considers 
proper, whether admissible in court or 
not. 
(3) Clause 105 (2) (j) of the Act is repealed 
and the following substituted: 
(j) to determine the form in which evi-
dence of membership or application 
for membership or of objection to cer-
tification of a trade union shall be filed 
or presented on an application for cer-
tification and to refuse to accept any 
evidence not filed or presented in that 
form; 
(j.l) to determine, on an application for a 
declaration terminating bargaining 
rights, the form in which and the time 
as of which evidence shall be filed or 
3. Les articles 119 à 138. 
4. Les autres dispositions que le lieute-
nant-gouverneur en conseil désigne 
par règlement. 
(14.1) Les règles établies en vertu du 
paragraphe (14) entrent en vigueur aux dates 
que le lieutenant-gouverneur en conseil fixe 
par décret. 
(14.2) Les règles établies en vertu du 
paragraphe (14) : 
a) peuvent prévoir que la Commission 
n'est pas obligée de tenir d'audience; 
b) peuvent limiter la mesure dans 
laquelle la Commission est obligée de 
donner aux parties la pleine possibilité 
de présenter leur preuve et de faire 
valoir leurs arguments; 
c) peuvent permettre à la Commission 
d'examiner ou de faire examiner les 
dossiers et de mener ou de faire mener 
les autres enquêtes qu'elle estime 
nécessaires dans les circonstances. 
(14.3) Les règles établies en vertu du 
paragraphe (14) s'appliquent malgré toute 
disposition de la Loi sur /'exercice des com-
pétences légales. 
43 (1) Le paragraphe 105 (2) de la Loi 
est modifié par substitution, à la désignation 
d'alinéa «a)», de la désignation d'alinéa 
«a.2)» et par adjonction des alinéas suivants : 
a) d'imposer aux parties de fournir des 
détails avant ou pendant une audience; 
a.1) d'imposer aux parties de produire, 
avant ou pendant une audience, des 
pièces ou des objets pouvant se rap-
porter à la question dont elle est sai-
sie. 
(2) L'alinéa 105 (2) c) de la Loi est abrogé 
et remplacé par ce qui suit : 
c) de recevoir la preuve orale ou écrite 
qu'elle estime utile, qu'elle soit admis-
sible ou non devant un tribunal, et y 
donner suite. 
(3) L'alinéa 105 (2) j) de la Loi est abrogé 
et remplacé par ce qui suit : 
j) de fixer les modalités de dépôt ou de 
présentation de la preuve de l'adhé-
sion ou de la demande d'adhésion, ou 
de la preuve de l'opposition à l'accré-
ditation d'un syndicat, dans le cadre 
d'une requête en accréditation, et de 
rejeter la preuve qui n'est pas déposée 
ou présentée selon ces modalités; 
j. l) de fixer, dans le cadre d'une requête 
présentée en vue d'obtenir une décla-
ration révoquant le droit de négocier, 
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presented concerning employees who 
no longer wish to be represented by a 
trade union and to refuse to accept 
any evidence not filed or presented in 
that form or by that time. 
(4) Subsection 105 (2) is further amended 
by adding the following clauses: 
(1) to determine the form in which and 
the time as of which any party to a 
proceeding before the Board must file 
or present any thing, document or 
information and to refuse to accept 
any thing, document or information 
that is not filed or presented in that 
form or by that time; 
(m) to attach terms or conditions to any 
order. 
(5) Section 105 of the Act is amended by 
adding the following subsection: 
(4.1) ln determining whether a person is a 
member of a trade union or has applied for 
membership, the Board shall not consider 
whether the persan has made any payment 
that the trade union may require. 
44. Section 109 of the Act is repealed and 
the following substituted: 
109.-(1) The Minister may refer to the 
Board any question which in his or her opin-
ion relates to the exercise of his or her pow-
ers under this Act and the Board shall report 
its decision on the question. 
(2) If the Minister refers to the Board a 
question involving the applicability of section 
63 (declaration of successor union), 64 (sale 
of a business), 64.1 (federal-to-provincial 
sale) or 64.2 (services provided under con-
tract), the Board has the powers it would 
have if an interested party had applied to the 
Board for such a determination and may give 
such directions as to the conduct of its pro-
ceedings as it considers advisable. 
45. Section 111 of the Act is amended by 
striking out "civil suit" ln the fifth line and 
substituting "civil proceeding". 
46. Snbsections 113 (4), (5) and (6) of the 
Act are repealed and the following 
substituted: 
( 4) Subject to subsection (6), no informa-
tion or materiaJ furnished to or received by a 
labour relations officer, grievance mediator 
or other person appointed under this Act to 
effect the settlement of a dispute or the 
présentée au plus tard la preuve con-
cernant les employés qui ne désirent 
plus être représentés par un syndicat, 
ainsi que les modalités de dépôt ou de 
présentation de cette preuve, et de 
rejeter la preuve qui n'est pas déposée 
ou présentée selon ces modalités ou, 
au plus tard, à cette date. 
(4) Le paragraphe 105 (2) est modifié en 
outre par adjonction des alinéas suivants : 
1) de fixer les modalités selon lesquelles 
une partie à une instance devant la 
Commission doit déposer ou présenter 
des objets, pièces ou renseignements 
ainsi que la date à laquelle ils doivent, 
au plus tard, être déposés ou présen-
tés, et de rejeter ceux qui ne sont pas 
déposés ou présentés selon ces modali-
tés ou, au plus tard, à cette date; 
m) d'assortir une ordonnance de condi-
tions. 
(5) L'article 105 de la Loi est modifié par 
adjonction du paragraphe suivant : 
( 4.1) Lorsqu'elle juge si une personne est 
membre ou a demandé à devenir membre 
d'un syndicat, la Commission ne doit pas 
examiner la question de savoir si la personne 
a fait un paiement que peut exiger le syndi-
cat. · 
44 L'article 109 de la Loi est abrogé et 
remplacé par ce qui suit: 
109 (1) Le ministre peut renvoyer à la 
Commission les questions qui, selon lui, ont 
trait à l'exercice de ses pouvoirs en vertu de 
la présente loi, et la Commission fait rapport 
de sa décision sur la question. 
(2) Si le ministre renvoie à la Commission 
une question ayant trait à l'applicabilité de 
l'article 63 (déclaration du syndicat qui suc-
cède à un autre), 64 (vente d 'une entreprise), 
64.1 (vente : changement de compétence) ou 
64.2 (services fournis aux termes d'un con-
trat), la Commission a les mêmes pouvoirs 
que si une partie concernée lui avait 
demandé, par voie de requête, de rendre une 
telle décision. La Commission peut donner 
les directives qu'elle estime opportunes en ce 
qui concerne la conduite de ses instances. 
45 L'article 111 de la Loi est modifié par 
substitution, à «action civile» aux quatrième 
et cinquième lignes, de «instance civile». 
46 Les paragraphes 113 (4), (5) et (6) de la 
Loi sont abrogés et remplacés par ce qui suit : 
( 4) Sous réserve du paragraphe ( 6), ne 
sont divulgués qu'à la Commission ou au 
directeur du Bureau d'arbitrage les rensei-
gnements ou les documents qui sont fournis à 
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mediation of a malter shall be disclosed 
except ta the Board or ta the director of the 
Office of Arbitration. 
(5) Subject ta subsection (6), no report of 
a labour relations officer, grievance mediator 
or other persan appointed under this Act ta 
effect the settlement of a dispute or the 
mediation of a malter shall be disclosed 
except ta the Board or to the director of the 
Office of Arbitration. 
(6) The Board or the director of the 
Office of Arbitration, as the case may be, 
may authorize the disclosure of information, 
material or reports. 
4 7. The Act is further amended by adding 
the following section: 
113.1-(1) The following persans are not 
competent or compellable witnesses before a 
court or tribunal respecting any information 
or material furnished to or received by them 
when endeavouring to effect a collective 
agreement: 
1. The Minister. 
2. A deputy minister employed in the 
Ministry of Labour. 
3. An assistant deputy minister of 
Labour. 
4. The director of the Office of Media-
tion. 
5. The chair or a member of a concilia-
tion board. 
6. Any other persan appointed by the 
Minister under this Act who is endeav-
ouring to effect a collective agreement. 
(2) The following persans are not compe-
tent or compellable witnesses before a court 
or tribunal respecting any information or 
material furnished to or received by them 
while acting within the scope of their 
employrnent under this Act: 
1. The director of the Office of Arbitra-
tion. 
2. A persan appointed by the Minister 
under this Act or under a collective 
agreement to effect the settlement of a 
dispute or the mediation of a matter. 
48. Section 114 of the Act is repealed and 
the following substituted: 
Delegation 114.-(1) The Minister may delegate in 
writing to any persan the Minister's power to 
teur des griefs ou à une autre personne dési-
gnée en vertu de la présente loi pour régler 
un différend ou procéder à la médiation sur 
une question, ou que ceux-ci reçoivent à ces 
fins. 
(5) Sous réserve du paragraphe (6), ne 
sont divulgués qu'à la Commission ou au 
directeur du Bureau d'arbitrage les rapports 
d'un agent des relations de travail, d'un 
médiateur des griefs ou d'une autre personne 
désignée en vertu de la présente loi pour 
régler un différend ou procéder à la média-
tion sur une question. 
(6) La Commission ou le directeur du 
Bureau d'arbitrage, selon le cas, peut autori-
ser la divulgation de renseignements, de 
documents ou de rapports. 
4 7 La Loi est modifiée en outre par 
adjonction de l'article suivant : 
113.1 (1) Les personnes suivantes ne 
sont ni habiles ni contraignables à témoigner 
devant un tribunal judiciaire ou administratif 
en ce qui concerne les renseignements ou les 
documents qui leur sont fournis ou qu'elles 
reçoivent dans leurs démarches pour que soit 
conclue une convention collective : 
1. Le ministre. 
2. Un sous-ministre employé par le 
ministère du Travail. 
3. Un sous-ministre adjoint du Travail. 
4. Le directeur du Bureau de médiation. 
5. Le président ou un membre d'une 
commission de conciliation. 
6. Toute autre personne désignée par le 
ministre en vertu de la présente loi, 
qui fait des démarches pour que soit 
conclue une convention collective. 
(2) Les personnes suivantes ne sont ni 
habiles ni contraignables à témoigner devant 
un tribunal judiciaire ou administratif en ce 
qui concerne les renseignements ou les docu-
ments qui leur sont fournis ou qu'elles reçoi-
vent pendant qu'elles agissent dans le cadre 
de leur emploi en vertu de la présente loi : 
1. Le directeur du Bureau d'arbitrage. 
2. Une personne désignée par le ministre 
en vertu de la présente loi ou aux ter-
mes d'une convention collective pour 
régler un différend ou procéder à la 
médiation sur une question. 
48 L'article 114 de la Loi est abrogé et 







114 (1) Le ministre peut déléguer par Délégation 





RELATIONS DE TRAVAIL ET EMPLOI chap. 21 
make an appointment, order or direction 
under this Act. 
(2) An appointment, an order or a direc-
tion made under this Act that purports to be 
signed by or on behalf of the Minister shall 
be received in evidence in any proceeding as 
proof, in the absence of evidence to the con-
trary, of the facts stated in it without proof 
of the signature or the position of the persan 
appearing to have signed it. 
49. Subsection 115 (2) of the Act is 
repealed. 
S0.-(1) Clause 118 (e) of the Act ls 
repealed and the following substituted: 
(e) governing the filing of schedules of 
fees and expenses by arbitrators, 
requiring arbitrators to provide parties 
with a copy of the schedules upon 
being appointed and requiring arbitra-
tors to charge fees and expenses in 
accordance with the filed schedules. 
(2) Section 118 of the Act is amended by 
adding the following clauses: 
(i.1) prescribing circumstances in which sec-
tion 41.1 (duty to bargain for adjust-
ment plan) applies; 
(i.2) prescribing one or more dates when 
the parties are required to meet to 
bargain for an adjustment plan. 
(3) Clause 118 (k) of the Act ls repealed 
and the following substituted: 
(k) prescribing the form in which docu-
ments shall be filed in the Ontario 
Court (General Division) for enforce-
ment. 
(4) Section 118 ls further amended by add-
ing the following clauses: 
(k.1) prescribing classes of agricultural or 
horticultural operations for the pur-
poses of subsection 2 (2); 
(k.2) goveming procedures for the resolu-
tion of collective bargaining disputes in 
one or more of the classes prescribed 
under clause (k.1) and specifying 
which provisions of this Act cease to 
apply in those circumstances; 
(k.3) designating provisions for the purposes 
of paragraph 4 of subsection 104 (14) 
(rules for expedited proceedings). 
Sl. Section 119 of the Act is amended by 
striking out "sections 120 to 138" in the first 
loi lui confère de faire des désignations, de 
prendre des arrêtés ou de donner des directi-
ves. 
(2) Une désignation faite, un arrêté pris 
ou une directive donnée en vertu de la pré-
sente loi et qui se présente comme étant 
signé par le ministre ou au nom de celui-ci 
est reçu en preuve dans une instance et fait 
foi, en l'absence de preuve contraire, des 
faits qui y figurent sans qu'il soit nécessaire 
de faire authentifier la signature ou le poste 
de la personne qui paraît l'avoir signé. 
49 Le paragraphe 115 (2) de la Lol est 
abrogé. 
SO (1) L'alinéa 118 e) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
e) régir le dépôt des états d'honoraires et 
d'indemnités par les arbitres, exiger de 
ces derniers qu'ils en fournissent une 
copie aux parties au moment où ils 
sont désignés et exiger d'eux qu'ils 
demandent leurs honoraires et indem-
nités conformément aux états déposés. 
(2) L'article 118 de la Lol est modifié par 
adjonction des alinéas suivants : 
i.1) prescrire les circonstances dans les-
quelles s'applique l'article 41.1 
(obligation de négocier un programme 
de reconversion de la main-d'oeuvre); 
i.2) prescrire une ou plusieurs dates aux-
quelles les parties sont tenues de se 
rencontrer pour négocier un pro-
gramme de reconversion de la main-
d'oeuvre. 
(3) L'alinéa 118 k) de la Loi est abrogé et 
remplacé par ce qui suit : 
k) prescrire la formule selon laquelle les 
documents doivent être déposés à la 
Cour de !'Ontario (Division générale) 
en vue de leur exécution. 
(4) L'article 118 est modifié en outre par 
adjonction des alinéas suivants : 
k.1) prescrire les catégories d'activités agri-
coles ou horticoles pour l'application 
du paragraphe 2 (2); 
k.2) régir la procédure à suivre pour le 
règlement des différends en matière de 
négociation collective dans une ou plu-
sieurs catégories prescrites en vertu de 
l'alinéa k.1) et spécifier les dispositions 
de la présente loi qui cessent de s'ap-
pliquer dans ces circonstances; 
k.3) désigner les dispositions pour l'applica-
tion de la disposition 4 du paragraphe 
104 (14) (règles pour des instances 
accélérées). 
S 1 L'article 119 de la Loi est modifié par 
substitution, à «articles 120 à 138» aux 
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and second lines and substituting "sections 
120 to 155". 
52. Subsection 121 (2) of the Act is 
amended by striking out "subsection 7 (2)" in 
the third line and substituting "section 8". 
53. Subsection 126 (3) of the Act is 
amended by striking out "subsections 45 (6), 
(8), (9), (IO), (li) and (12)" in the sixth and 
seventh lines and substituting "subsections 
45 (6.3), (8), (8.1), (8.3) and (9) to (12)". 
54. Section 127 of the Act is amended by 
striking out "under section 16" in the third 
and fourth lines. 
55.-(1) Section 133 of the Act is amended 
by adding the following subsection: 
(2.1) Subsection (2) does not apply with 
respect ta an agreement pennitted under sec-
tion 73.2 (use of replacement workers). 
(2) Subsection 133 (3) of the Act is 
repealed and the following substituted: 
(3) Subject ta sections 73.1 and 73.2, an 
e mployer who is represented by an 
accredited employers' organization may con-
tinue or attempt ta continue the employer's 
operations during a strike or Iock-out involv-
ing employees of employers represented by 
the accredited employers' organization. 
56. Subsection 137 (4) of the Act is 
repealed and the following substituted: 
(4) A party ta a direction made under this 
section may file it, excluding the reasons, in 
the prescribed form in the Ontario Court 
(General Division) and it shall be entered in 
the same way as an order of that court and is 
enforceable as such. 
5 7. Subsection 146 (2) of the Act is 
amended by inserting aller "brought" in the 




58. Subsection 2 (1) of the Employment 
Standards Act is amended by striking out 
"Parts IX, X, XI, XII and" in the first line 
and substituting "Parts IX, X, XI, XII, 
XIII.2 and". 




56.3 ln this Part , 
deuxième et troisième lignes, de «articles 120 
à 155». 
52 Le paragraphe 121 (2) de la Loi est 
modifié par substitution, à «du paragraphe 
7 (2)» à la troisième ligne, de «de l'article 8». 
53 Le paragraphe 126 (3) de la Loi est 
modifié par substitution, à «paragraphes 
45 (6), (8), (9), (IO), (Il) et (12)» aux sixième 
et septième lignes, de «paragraphes 45 (6.3), 
(8), (8.1), (8.3) et (9) à (12)». 
54 L' article 127 de la Loi est modifié par 
suppression de «en vertu de l'article 16,» aux 
douzième et treizième lignes. 
5 5 (1) L'article 133 de la Loi est modifié 
par adjonction du paragraphe suivant : 
(2.1) Le paragraphe (2) ne s'applique pas 
à l'égard d'une entente autorisée en vertu de 
l'article 73.2 (recours à des travailleurs de 
remplacement). 
(2) Le paragraphe 133 (3) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(3) Sous réserve des articles 73.1 et 73.2, 
l'employeur qui est représenté par une asso-
ciation patronale accréditée peut poursuivre 
ou tenter de poursuivre ses activités pendant 
une grève ou un lock-out qui concerne des 
employés d'employeurs qui sont représentés 
par l'association patronale accréditée. 
56 Le paragraphe 137 (4) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
( 4) Une partie à une décision rendue en 
vertu du présent article peut déposer celle-ci 
sans les motifs selon la formule prescrite à la 
Cour de !'Ontario (Division générale). Cette 
décision est consignée de la même façon 
qu 'une ordonnance de la Cour et est exécu-
toire au même titre. 
57 Le paragraphe 146 (2) de la Loi est 
modifié par insertion, après «présentée» à la 
neuvième ligne, de «ou ont demandé à le 
devenir». 
PARTIE III 
LOI SUR LES NORMES D'EMPWI 
58 Le paragraphe 2 (1) de la Loi sur les 
normes d'emploi est modifié par substitution, 
à «parties IX, X, XI, XII et» à la première 
ligne, de «parties IX, X, XI, XII, XIII.2 et». 
59 La Loi est modifiée par adjonction de 
la partie suivante : 
PARTIE XIII.2 
EMPWYEURS QUI SUCCÈDENT 
Exceplion 
Idem 
Dépôt à la 
Cour 
56.3 Les définitions qui suivent s'appli- Définitions 
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" previous employer" means the employer 
who ceases to provide services at a prem-
ises; ("employeur précédent") 
"successor employer" means the employer 
who begins to provide, at the premises, 
services substantially similar to those pro-
vided at a premises by the previous 
employer. ("employeur qui succède") 
56.4-(1) This Part applies if one 
employer ceases to provide particular ser-
vices at a premises after the 4th day of June, 
1992 and another employer begins to provide 
substantially similar services at the premises. 
(2) This Part does not apply if the previ-
ous employer sells to the successor employer 
the business of providing the services at the 
premises. 
(3) In this section, "services" means ser-
vices provided directly or indirectly by or to 
a building owner or manager that are related 
to servicing the premises, including building 
cleaning services, food services and security 
services but excluding the following: 
1. Construction. 
2. Maintenance other than maintenance 
activities related to cleaning the prem-
ises. 
3. The production of goods other than 
goods related to the provision of food 
services at the premises for consump-
tion on the premises. 
56.5-(1) This section applies to a man-
ager or owner of a premises who, 
(a) ceases to provide particular services at 
the premises and uses another 
employer to provide them; 
(b) ceases to use an employer to provide 
particular services at the premises and 
uses another employer to provide 
them; or 
(c) provides particular services at the 
premises after ceasing to use another 
employer to provide them. 
(2) The owner or manager, as the case 
may be, shall notify the employees of the 
previous employer of the date on which the 
previous employer ceases to provide the ser-
vices at the premises. 
(3) The notice must be given in writing at 
least fifteen days before the date on which 
the previous employer ceases to provide the 
services. 
«employeur précédent» L'employeur qui 
cesse de fournir des services dans des 
locaux. ( «previous employer») 
«employeur qui succède» L'employeur qui 
commence à fournir, dans les locaux, des 
services essentiellement semblables à ceux 
fournis dans des locaux par l'employeur 
précédent. ( «successor employer») 
56.4 (1) La présente partie s'applique si 
un employeur cesse de fournir des services 
donnés dans des locaux après le 4 juin 1992 
et qu'un autre employeur commence à four-
nir, dans les locaux, des services essentielle-
ment semblables. 
(2) La présente partie ne s'applique pas si 
l'employeur précédent vend à l'employeur 
qui succède l'entreprise consistant à fournir 
les services dans les locaux. 
(3) Dans le présent article, «services» s'en-
tend des services que fournit directement ou 
indirectement le propriétaire ou le gérant 
d'un bâtiment, ou qui lui sont fournis direc-
tement ou indirectement, et qui sont reliés 
aux services aux locaux, notamment les servi-
ces de nettoyage, les services d'alimentation 
et les services de sécurité du bâtiment, à l'ex-
ception de ce qui suit : 
1. Construction. 
2. Entretien autre que les activités d'en-
tretien reliées au nettoyage des locaux. 
3. Production de biens autres que ceux 
reliés à la prestation de services d'ali-
mentation, dans les locaux, aux fins de 
consommation sur place. 
56.5 (1) Le présent article s'applique au 
gérant ou au propriétaire de locaux qui, 
selon le cas : 
a) cesse de fournir des services donnés 
dans les locaux et utilise un autre 
employeur pour les fournir; 
b) cesse d'utiliser un employeur pour 
fournir des services donnés dans les 
locaux et utilise un autre employeur 
pour les fournir; 
c) fournit des services donnés dans les 
locaux après qu'il cesse d'utiliser un 
autre employeur pour les fournir. 
(2) Le propriétaire ou le gérant, selon le 
cas, avise les employés de l'employeur pré-
cédent de la date où ce dernier cesse de four-









(3) L'avis doit êtrè donné par écrit au Idem 
moins quinze jours avant la date où l'em-
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56.6 -(1) If a successor employer 56.6 (1) Si un employeur qui succède 
replaces a previous employer who is provid- remplace un employeur précédent qui fournit 
ing services at the premises, the successor des services dans les locaux, l'employeur qui 
employer shall make reasonable offers of succède fait des offres raisonnables de postes 
available positions to those persans, disponibles aux personnes qui satisfont aux 
conditions suivantes : 
(a) who are in a continuing or a recurring 
and cyclical employment relationship 
with the previous employer immedi-
ately before the successor employer 
begins providing the services at the 
premises; and 
(b) whose principal place of work with the 
previous employer is the premises 
affected by the change in the employer 
providing the services. 
(2) The successor employer shall make 
offers to the persans employed by the previ-
ous employer in descending order of each 
person's seniority with the previous employer 
until ail positions are filled. 
(3) The successor employer is not required 
to offer positions to persans who are not 
qualified to perform the services required of 
them or would not become qualified to do so 
with a reasonable period of training. 
(4) The successor employer shall use every 
reasonable effort to fill ail positions at the 
premises with persans who were employed 
by the previous employer before the succes-
sor employer offers a position to any other 
persan. 
(5) The position offered must consist of 
performing, at the same premises, the same 
work that the persan did for the previous 
employer, if such a position is available. 
(6) If such a position is not available, the 
position offered must consist of alternative 
work that is comparable having regard to 
compensation, hours and schedule of work, 
perquisites, quality of working environment, 
degree of responsibility, job security and pos-
sibility of advancement. 
56.7-(1) For the purposes of Parts VII, 
VIII, XI and XIV, a persan employed by the 
previous employer who accepts a position 
offered by the successor employer is deemed 
to have been employed by the successor 
employer for the period during which he or 
she was employed by any previous employ-
ers. 
(2) In subsection (1 ), "previous employ-
ers" includes only the employer who employs 
the employee on the 4th day of June, 1992 
and any successor employers who employ 
him or her before the successor employer 
referred to in subsection (1 ). 
a) elles ont une relation de travail conti-
nue ou périodique et cyclique avec 
l'employeur précédent immédiatement 
avant que l'employeur qui succède 
commence à fournir les services dans 
les locaux; 
b) leur principal lieu de travail auprès de 
l'employeur précédent sont les locaux 
visés par le changement d'employeur 
qui fournit les services. 
(2) L'employeur qui succède fait des offres 
aux personnes employées par l'employeur 
précédent, par ordre décroissant d'ancienneté 
chez l'employeur précédent jusqu'à ce que 
tous les postes soient comblés. 
(3) L'employeur qui succède n'est pas 
tenu d'offrir des postes aux personnes qui 
n'ont pas les qualités requises pour rendre les 
services qui leur sont demandés ou qui ne les 
auraient pas même après un stage de forma-
tion raisonnable. 
(4) L'employeur qui succède fait tous les 
efforts raisonnables pour combler tous les 
postes dans les locaux avec des personnes qui 
étaient employées par l'employeur précédent 
avant d'offrir un poste à toute autre per-
sonne. 
(5) Le poste offert doit consister à effec-
tuer, dans les mêmes locaux, le même travail 
que la personne effectuait pour l'employeur 
précédent, si un tel poste est disponible. 
(6) Si un tel poste n'est pas disponible, le 
poste offert doit consister en un travail com-
parable en ce qui concerne la rémunération, 
les heures et l'horaire de travail, les avanta-
ges accessoires, la qualité du milieu de tra-
vail, le degré de responsabilité, la sécurité 
d'emploi et les possibilités d'avancement. 
56. 7 (1) Pour l'application des parties 
VII, VIII, XI et XIV, la personne employée 
par l'employeur précédent qui accepte un 
poste offert par l'employeur qui succède est 
réputée avoir été employée par ce dernier 
pour la période pendant laquelle elle était 
employée par des employeurs précédents. 
(2) Au paragraphe (1), «employeurs pré-
cédents» ne s'entend que de l'employeur qui 
emploie l'employé au 4 juin 1992 et des 
employeurs qui succèdent qui emploient 


















56.8-(1) A persan who declines a posi-
tion offered by the successor employer under 
56.8 (1) La personne qui refuse un ~:f:e de 
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section 56.6 and who ceases to be employed 
by the previous employer is deemed, for the 
purposes of this Act, to have resigned bis or 
ber position with the previous employer. 
(2) If the successor employer offers the 
person employment that does not begin 
immediately after bis or ber employment 
with the previous employer ends and the per-
san declines the offer, the person is not 
deemed to have resigned bis or ber employ-
ment with the previous employer and the 
successor employer shall comply with Part 
XIV. 
56.9-(1) If the successor employer does 
not offer a position to a person employed by 
the previous employer, the successor 
employer shall comply with Part XIV. 
(2) For the purposes of Part XIV, the suc-
cessor employer, and not the previous 
employer, is deemed to have been the 
employer of the person. 
56.10-(1) If an employment standards 
officer finds that the successor employer 
failed to offer a position to a person when 
the successor employer was required to do so 
under section 56.6, the employment stan-
dards officer shall determine whether the 
person to whom the offer should have been 
made bas suffered a Joss of wages and other 
employment benefits as a result of not 
receiving the offer and, if so, shall detennine 
the amount of the Joss. 
(2) An employment standards officer who 
finds that a job offer made by the successor 
employer is not a reasonable offer shall 
detennine whether the persan to whom the 
offer was made bas suffered a loss of wages 
and other employment benefits as a result 
and, if so, shall detennine the amount of the 
Joss. 
(3) The amount of the Joss continues to 
accumulate until the successor employer 
makes a reasonable offer of employment to 
the persan, until the persan is reinstated or 
until the persan notifies the successor 
employer in writing that be or she no longer 
wishes to receive an offer, whichever occurs 
first. 
(4) The amount detennined to be the loss 
shall be deemed, for the purposes of this 
Act, to be wages owing to the persan by the 
successor employer. 
(5) A persan who may have suffered a 
loss of wages and other employment benefits 
is deemed to be an employee of the successor 
employer for the purpose of pursuing reme-
dies under sections 65, 66, 67 and 68 against 
the successor employer. 
l'employeur qui succède et qui cesse d'être 
employée par l'employeur précédent est 
réputée, pour l'application de la présente loi, 
avoir démissionné de son poste chez l'em-
ployeur précédent. 
(2) Si l'employeur qui succède offre à la 
personne un emploi qui ne commence pas 
immédiatement après que son emploi chez 
l'employeur précédent prend fin et que la 
personne refuse l'offre, la personne n'est pas 
réputée avoir mis fin à son emploi chez l'em-
ployeur précédent, et l'employeur qui suc-
cède se conforme à la partie XIV. 
56.9 (1) S'il n'offre pas de poste à une 
personne employée par l'employeur précé-
dent, l'employeur qui succède se conforme à 
la partie XIV. 
(2) Pour l'application de la partie XIV, 
l'employeur qui succède, et non l'employeur 
précédent, est réputé avoir été l'employeur 
de la personne. 
56.10 (1) Si un agent des nonnes d'em-
ploi conclut que l'employeur qui succède n'a 
pas offert un poste à une personne alors que 
l'article 56.6 l'y obligeait, l'agent des nonnes 
d'emploi décide si la personne à qui l'offre 
aurait dû être faite a subi une perte de 
salaire ou d'autres avantages rattachés à 
l'emploi parce qu'elle n'a pas reçu l'offre et, 
le cas échéant, il fixe le montant de la perte. 
(2) L'agent des normes d'emploi qui con-
clut qu'une offre d'emploi faite par l'em-
ployeur qui succède n'est pas une offre rai-
sonnable décide s'il en a résulté une perte de 
salaire ou d'autres avantages rattachés à 
l'emploi pour la personne à qui l'offre a été 
faite et, le cas échéant, il fixe le montant de 
la perte. 
(3) Le montant de la perte continue de 
s'accumuler jusqu'à ce que l'employeur qui 
succède fasse une offre d'emploi raisonnable 
à la personne jusqu'à ce que cette dernière 
soit réintégrée ou jusqu'à ce qu'elle avise 
celui-ci par écrit qu'elle ne désire plus rece-
voir d'offre, selon ce qui se produit en pre-
mier. 
( 4) Le montant fixé comme étant la perte 
est réputé, pour l'application de la présente 
loi, un salaire dû à la personne par l'em-
ployeur qui succède. 
(5) La personne qui a pu avoir subi une 
perte de salaire ou d'autres avantages ratta-
chés à l'emploi est réputée un employé de 
l'employeur qui succède pour ce qui est de se 
prévaloir des recours prévus aux articles 65, 




























Chap. 21 LABOUR RELATIONS AND EMPLOYMENT STATUTE LAW 
(6) If the successor employer offers a posi-
tion to the person after an employment stan-
dards officer makes a finding under this sec-
tion against the successor employer and the 
person to whom the offer is made declines it, 
the successor employer shall comply with 
Part XIV. 
(7) For the purposes of Part XIV, the suc-
cessor employer, and not the previous 
employer, is deemed to have been the 
employer of the person. 
(8) The amount of the successor employ-
er's obligations under Part XIV is calculated 
using the wage rate earned by the person 
white he or she was employed by the previ-
ous employer. 
56.11-(1) Upon request, an employer 
providing services at a premises shall give the 
owner or the manager of the premises the 
following information about the employees 
who are providing the services: 
l. A job description for each of the posi-
tions held by the employees. 
2. The wage rates for each position. 
3. The number of persons employed in 
each position at the premises. 
4. A list of persons employed in each 
position, each person's seniority, and 
their hours and schedule of work. 
5. The name of each employee and his or 
her address as it appears in the 
employer's records. 
(2) Upon request, the owner or the man-
ager of the premises shall give the informa-
tion described in subsection ( l) about the 
employees who are providing the services at 
the premises on the request date, 
(a) to a person who becomes a successor 
employer providing the services; or 
(b) to the bargaining agent for employees 
to whom the owner or manager has 
given notice under section 56.5. 
(3) Upon request, the owner or the man-
ager of the premises shall give the informa-
tion described in paragraphs 1 to 4 of subsec-
tion (1) about the employees who are 
providing the services at the premises on the 
request date to a person who may become a 
successor employer providing the services 
but, in the information described in para-
graph 4 of subsection (1), the names of per-
sons employed in each position need not be 
given. 
(6) Si l'employeur qui succède offre un 
poste à la personne après que l'agent des 
normes d'emploi pose une conclusion aux 
termes du présent article qui n'est pas en 
faveur de celui-ci et que la personne à qui 
l'offre est faite la refuse, l'employeur qui suc-
cède se conforme à la partie XIV. 
(7) Pour l'application de la partie XIV, 
l'employeur qui succède, et non l'employeur 
précédent, est réputé avoir été l'employeur 
de la personne. 
(8) Le montant des obligations de l'em-
ployeur qui succède aux termes de la partie 
XIV est calculé en utilisant le taux de salaire 
gagné par la personne pendant qu'elle était 
employée par l'employeur précédent. 
56.11 (I) Sur demande, l'employeur qui 
fournit des services dans des locaux donne au 
propriétaire ou au gérant des locaux les ren-
seignements suivants au sujet des employés 
qui fournissent les services : 
1. Une description de tâches pour chaque 
poste occupé par les employés. 
2. Les taux de salaire reliés à chaque 
poste. 
3. Le nombre de personnes employées à 
chaque poste dans les locaux. 
4. Une liste des personnes employées à 
chaque poste, avec l'ancienneté de 
chacune d'entre elles et leurs heures et 
leur horaire de travail. 
5. Le nom et l'adresse de chaque 
employé qui figurent dans les dossiers 
de l'employeur. 
(2) Sur demande, le propriétaire ou le 
gérant des locaux donne les renseignements 
visés au paragraphe (1) au sujet des 
employés qui fournissent les services dans les 
locaux à la date de la demande : 
a) soit à une personne qui devient un 
employeur qui succède fournissant les 
services; 
b) soit à l'agent négociateur des employés 
à qui le propriétaire ou le gérant a 
donné l'avis aux termes de l'article 
56.5. 
(3) Sur demande, le propriétaire ou le 
gérant des locaux donne les renseignements 
visés aux dispositions l à 4 du paragraphe ( l) 
au sujet des employés qui fournissent les ser-
vices dans les locaux à la date de la demande 
à une personne susceptible de devenir un 
employeur qui succède fournissant les servi-
ces. Toutefois, dans les renseignements visés 
à la disposition 4 du paragraphe (1), il n'est 
pas nécessaire de donner le nom des person-



























( 4) A person to whom information is 
given under this section shall use the infor-
mation only for the purpose of complying 
with this Part. 
(5) A person in possession of information 
given under this section shall not disclose it 
except as authorized by this section. 
(6) The Lieutenant Governor in Council 
may make regulations, 
(a) requiring employers providing services 
at premises, or requiring owners or 
managers of premises, to file the infor-
mation described in subsection ( 1) 
with the Ministry; 
(b) governing the filing of information 
required by regulations made under 
clause (a). 
56.12 If a person fails to comply with the 
provisions of this Part, an employment stan-
dards officer may order what action, if any. 
the persan shall take or what the persan shall 
refrain from doing in order to constitute 
compliance with this Part and may order 
what compensation shall be paid by the per-
san to the Director in trust for other persans. 
60. Subsection 57 (12) of the Act is 
repealed and the following substituted: 
(12) An employer who has terminated or 
who proposes to terminate the employment 
of employees shall, if ordered to do so by the 
Minister, 
(a) participate in such actions or measures 
as the Minister may require for the 
purpose of considering alternatives to 
the terminations and facilitating the 
adjustment process; 
(b) participate in the establishment and 
work of a committee for the purposes 
described in clause (a) upon such 
terms as the Minister considers neces-
sary; and 
(c) contribute to the reasonable cost or 
expense of the committee in such 
amount or proportion as the Minister 
requires. 
61. Section 59 of the Act is amended by 
adding the following subsection: 
Delegation (5) The Minister may delegate in writing 
to any person any of the Minister's powers or 
duties under this Act subject to any limita-
tion or condition set out in the delegation. 
(4) La personne à qui des renseignements 
sont donnés aux termes du présent article ne 
les utilise que pour se conformer à la pré-
sente partie. 
(5) La personne qui possède des rensei-
gnements donnés aux termes du présent arti-
cle ne doit pas les divulguer sauf comme l'au-
torise le présent article. 
(6) Le lieutenant-gouverneur en conseil 
peut, par règlement : 
a) exiger que les employeurs qui fournis-
sent des services dans des locaux, ou 
que les propriétaires ou les gérants de 
locaux, déposent les renseignements 
visés au paragraphe (1) auprès du 
ministère; 
b) régir le dépôt des renseignements exi-
gés par les règlements pris en applica-
tion de l'alinéa a). 
56.12 Si une personne ne se conforme 
pas aux dispositions de la présente partie, un 
agent des normes d'emploi peut, par ordon-
nance, déterminer ce que la personne doit 
faire ou ce qu'elle doit s'abstenir de faire afin 
de se conformer à la présente partie et il 
peut fixer l'indemnité que la personne doit 
verser au directeur en fiducie pour le compte 
d'autres personnes. 
60 Le paragraphe 57 (12) de la Loi est 
abrogé et remplacé par ce qui suit : 
(12) Si le ministre le lui ordonne, l'em-
ployeur qui a licencié ou se propose de licen-
cier des employés prend les mesures 
suivantes: 
a) il prend part aux initiatives ou aux 
programmes que le ministre peut exi-
ger afin d'examiner des solutions de 
rechange au licenciement et faciliter le 
processus de reconversion de la main-
d'oeuvre; 
b) il participe à la constitution et aux tra-
vaux d'un comité aux fins visées à l'ali-
néa a). aux conditions que le ministre 
juge nécessaires; 
c) il défraie la partie des dépenses raison-
nables du comité selon ce qu 'exige le 
ministre. 
61 L'article 59 de la Loi est modifié par 
adjonction du paragraphe suivant : 
Utilisation 
















(5) Le ministre peut déléguer par écrit à Délégation 
quiconque les pouvoirs ou obligations que la 
présente loi lui confère, sous réserve des res-
trictions ou conditions énoncées dans l'acte 
de délégation. 
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PART IV 
HOSPITAL IABOUR DISPUTES 
ARBITRATION ACT 
62. Section 3 of the Hospital Labour Dis-
putes Arbitration Act is amended by adding 
the following subsection: 
(2) The Minister may refer to the Ontario 
Labour Relations Board any question which 
in his or her opinion relates to the exercise of 
his or her power under subsection (1) and 
the Board shall report its decision on the 
question. 
PART V 
OCCUPATIONAL HEALTH AND 
SAFETY ACT 
63. Subsection 50 (7) of the Occupational 
Health and Safety Act is repealed and the fol-
lowing substituted: 
(7) If the Ontario Labour Relations Board 
determines, on a complaint filed under sub-
section (2), that an employer has imposed a 
penalty on an employee for cause, the Board 
may substitute such lesser penalty as it con-





64. This Act cornes into force on a day to 
be named by proclamation of the Lieutenant 
Governor. 
65. The short title of this Act is the 
Labour Relations and Employment Statute Law 
Amendment Act, 1992. 
PARTIE IV 
LOI SUR L'ARBITRAGE DES CONFLITS 
DE TRA V AIL DANS LES HÔPITAUX 
62 L'article 3 de la Loi sur l'arbitrage des 
conflits de travail dans les hôpitaux est modifié 
par adjonction du paragraphe suivant : 
(2) Le ministre peut renvoyer à la Com-
mission des relations de travail de !'Ontario 
les questions qui, à son avis, ont trait à 
l'exercice du pouvoir que lui confère le para-
graphe (1). La Commission fait rapport de sa 
décision sur la question. 
PARTIE V 
LOI SUR lA SANTÉ ET lA SÉCURITÉ AU 
TRAVAIL 
63 Le paragraphe 50 (7) de la Loi sur Io 
santé et la sécurité au travail est abrogé et 
remplacé par ce qui suit : 
(7) Si la Commission des relations de tra-
vail de !'Ontario conclut, dans le cas d'une 
plainte déposée en vertu du paragraphe (2), 
qu'un employeur a imposé une peine justifiée 
à un employé, elle peut substituer la peine 
moins sévère qu'elle estime juste et raisonna-
ble dans les circonstances. 
PARTIE VI 
ENTRÉE EN VIGUEUR ET TITRE 
ABRÉGÉ 




64 La présente loi entre en vigueur le jour Entrée en 
vigueur 
que le lieutenant-gouverneur fixe par 
proclamation. 
65 Le titre abrégé de la présente loi est Titre abrégé 
Loi de 1992 modifiant des lois en ce qui a trait 
aux relations de travail et à l'emploi. 
